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 Une belle initiative de St-Bé
 Cette initiative du groupe Saint-Bénigne, qu’il 
n’est pas besoin de présenter tellement il appar-
tient à l’histoire dijonnaise (sa genèse remonte 
tout de même à 1719 !) mais aussi au présent, 
est à souligner. Dans le cadre de l’accompagne-
ment à l’enseignement supérieur, ses profes-
seurs de prépa proposent des sessions chaque 
mercredi après-midi des matières essentielles 
pour réussir les concours, à l’instar des maths, 
de l’économie ou encore de la culture générale. 
Des entraînements aux colles sont également 
programmés. Il faut savoir que ces sessions 
sont ouvertes à tous les lycéens et pas seule-
ment à ceux de Saint-Bénigne ! Au moment où 
beaucoup réfléchissent à leur avenir (Parcour-
sup quand tu nous tiens !), cette belle opéra-
tion ouverte à toutes et tous de ce groupe qui 
compte une école primaire, un collège, un 
lycée général, technologique, profes-
sionnel, un pôle d’enseignement su-
périeur ainsi qu’un CFA (sans ou-
blier, comment le pourrait-on, la 
Maîtrise de Dijon), devrait faire 
des émules… 
 

Le Lions rugit 
à nouveau
Le Covid avait mis un 
coup d’arrêt à cet événe-
ment qui, chaque année, 
attirait entre 1 300 et 1 
800 visiteurs. La pandé-
mie étant (presque) der-
rière nous, après trois ans 
d’absence, le Lions Club 
Dijon ARGO organise à 
nouveau, les samedi 25 
et dimanche 26 février au 
Cellier de Clairvaux (de 10 
heures à 19 heures), son Salon 
Artisanal de Dijon. Pour cette 
20e édition, 32 artisans d'art de 
toute la France seront présents. Le 
thème retenu cette année n’est autre 
que «  les Animaux dans l’Art ». A noter 
que les profits de ce Salon sont destinés à 
l'Hôpital d'Enfants de Dijon et à l’association Le 
Trèfle à 4 Clowns, qui intervient deux fois par 
semaine au chevet des enfants malades. En-
trée : 3 €, gratuit pour les moins de 14 ans. Et ce 
n’est pas tout : ce club organise le 35e concours 
d’éloquence ouvert aux jeunes lycéens et aux 
étudiants bac +1. Sur le sujet suivant : « L’al-
truiste est un égoïste raisonnable » (Rémy de 
Gourmont). Ce concours se déroulera cette an-
née au lycée Notre-Dame afin de « faire prendre 
confiance aux jeunes, de leur donner les outils 
pour leurs prises de parole en public et leur ap-
prendre à défendre leurs idées  ». La finale de 
zone se déroulera le 4 mars prochain à Dijon…

 Les jeunes Compagnons
Oyes, oyez, gentes dames et nobles damoi-
seaux… les Compagnons du Bareuzai vous 
donnent rendez-vous le 18 avril prochain à par-
tir de 19 h 30 au Théâtre de la Fontaine d’Ouche 
pour leur soirée annuelle. Un événement où la 
tradition folklorique bourguignonne sera au 
rendez-vous… mais pas que. Depuis que Lae-
titia Saillard a repris la présidence il y a 3 ans, 
les Compagnons du Bareuzai, dont la moyenne 
d’âge se situe aux alentours de 30 ans, ont ap-
porté une belle touche contemporaine à leur 
répertoire. Les costumes ont été stylisés mais 
aussi (et surtout) les instruments classiques 
cohabitent désormais 

avec des g u i t a r e s 
et basses électriques. Le 26 novembre dernier, 
salle Devosge, lors de leur précédente pres-
tation, les nombreux spectateurs ont été en-
thousiasmés. Aussi ne manquez pas de cocher 
d’ores et déjà sur vos agendas la date du 18 avril. 
Entrée 12 € sur place, prévente 10 €  sur helloas-
so.com ou au 07.81.18.21.01.
 

Dans le cœur des ateliers
Mais que se trame-t-il dans l’atelier des créa-
teurs ? Sachant que le grand public n’a souvent 
accès qu’à la partie émergée du processus, à 
savoir lors du moment de la vente, nombre de 
secrets de fabrication demeurent… Afin de ré-

pondre à cette question, et, par là-même, de va-
loriser leur travail – de l’idée à l’objet finalisé –, 
une dizaine de créatrices-artistes ont décidé de 
dévoiler les coulisses de leur création et de leur 
fabrication lors d’un événement original. Une 
première intitulée « Dans le Cœur des Ateliers » 
qui se déroulera les 22 et 23 avril prochains à 
l’Hôtel de Voguë, 8 rue de la Chouette à Dijon. 
Une boutique éphémère réunissant les créa-
tions de chacune sera également installée dans 
l’enceinte du l’hôtel. Entrée libre…
 

Nièvre, département  
amoureux…
Nous savions que le département voisin de 
la Nièvre pouvait fournir des Présidents de la 
République mais nous ne savions pas encore 

qu’il pouvait être à l’origine d’une initiative 
romantique par excellence. A l’occasion 

de la Saint-Valentin, le conseil dépar-
temental de la Nièvre a apposé un 

panneau avec cette inscription 
«  Vous êtes sur un site roman-

tique ! ». Premier lieu retenu : à 
proximité de l’étang de Baye, 

près de Châtillon-en-Bazois 
(certains le connaissent 
peut-être qui sait ?). 57 
autres sites suivront, choi-
sis par les Nivernais dans 
le cadre d’une opération 
au nom roucoulant : 
#Embrassezvous58 ! Ras-
surez-vous, si vous aussi, 
vous êtes tombé amou-
reux dans la Nièvre, vous 

pouvez participer…
 

D’une Cité aux 
autres !

 Un an… Il y aura eu un an pra-
tiquement jour pour jour entre 

l’inauguration de la Cité inter-
nationale de la Gastronomie et du 

Vin de Dijon et ses sœurs de Beaune, 
Chablis et Mâcon. Ses petites sœurs, se-

rais-je susceptible d’ajouter, eu égard à un 
certain chauvinisme dijonnais que je recon-
nais sans conteste mais aussi ampleur des 
réalisations oblige. C’est en effet autour du 
prochain week-end de l’Ascension, entre le 15 
et le 19 mai, qu’ouvriront les trois Cités des Cli-
mats et des Vins de Bourgogne de Bourgogne 
Franche-Comté. A Dijon, autour de François 
Rebsamen, la vedette ne fut autre que l’ancien 
président de la République, François Hollande, 
qui avait à cette occasion qualifié Dijon de « ca-
pitale du monde ». Quelles seront les person-
nalités conviées à ce triptyque d’inaugurations 
et, notamment, à celle de Beaune ? Nous vous 
tiendrons naturellement au jus… si vous me 
permettez l’expression usitée dans les cuveries. 

Route de St Philibert - La Forêt
21220 GEVREY CHAMBERTIN

Tél. 03 80 42 99 80

ALLÉE 
COUR • TERRASSE

PORTAIL • CLÔTURE
PERGOLA • CARPORT

PORTES 
OUVERTES

du vendredi 17 au dimanche 19 mars
de 9h-18h

Elle est pas belle ma ville

VOLVO XC40 |
 

HYBRIDE RECHARGEABLE
À PARTIR DE 555

 
€/MOIS(1)

1er loyer de 5000€ - LLD 36 mois

 

(1)

 

 SOUS CONDITIONS DE REPRISE (2) | ENTRETIEN ET GARANTIE INCLUS (3) 

(1) Exemple de Location Longue Durée pour un XC40 Hybride Rechargeable Recharge T4 START neuf pour 30 000 km, 1er loyer 5 000 € puis 35 loyers de 555 €. (2) Offre valable dans le cadre de la reprise de votre véhicule par 
votre concessionnaire suivant l’évaluation proposée. (3) Prestations de Arval Service Lease Entretien-Maintenance et extension de garantie un an au-delà garantie constructeur incluses. Offre réservée aux particuliers dans le réseau 
participant, dans la limite des stocks disponibles, valable jusqu’au sous réserve d’acceptation par Arval Service Lease, 352 256 424 RCS Paris. N° ORIAS : 07 022 411 (www.orias.fr). Détails sur www.volvocars.fr
Modèle présenté : VOLVO XC40 Recharge T4 Plus avec options, 1er loyer 5 000 € puis 35 loyers de 620 €.

Cycle mixte WLTP Volvo XC40 Hybride Rechargeable – CO2  
Données en cours d’homologation. VOLVOCARS.FR 

Au quotidien,  prenez les transpor ts en commun. #SeDéplacerMoinsPol luer

1 TER rue Antoine Becquerel  21300 Chenôve
03 80 515 001
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Jet d’encre

Salut les supporters Ciao Pantin ! 

Bonjour Pantine ! La grande boucle parti-
ra d'un nouveau neuf-trois et fera quelques 
tours sur le périphérique. La deuxième étape, 
un contre le clocher d'une heure 15, se dé-
roulera entre la communauté de Communs 
de Nuits-Sainte-Georgette avec sa célèbre 
côte de bœuf et les charmants villages de 
Baigneuses-lès-Juives et d'Arnay-la-Du-
chesse. Les coureurs s'élanceront de Baume-
lès-Dames, ex Baume-lès-Messieurs pour 
parcourir les quelque 220 kilomètres qui 
les séparent de Baume-lès-Messieurs ,ex 
Baume-lès-Dames à condition que les maires 
aient tous deux changé le nom de leur com-
mune sinon la caravane risquerait de tourner 

en rond ; il faudra faire Vitteaux au ravitaille-
ment de midi dans les sous-bois et les virolets 
qui sont de véritables nids à échappées. 
Les deux étapes suivantes, au cœur 
du Jura, leur feront découvrir Billecul, 
Conliège,Verges, Entre-deux-Monts et Vulvoz 
dans le sens qu'ils veulent à condition de ne 
pas dépasser les minuit ce qui les plongerait 
directement dans la cinquième étape en plein 
cœur de la si typique Petite Noire. La suite dé-
roulera entre Mâconne et Lyonne avec une 
étape classique de plat pour les sprinters qui 
salueront au passage la stèle qui rappelle où 
Louison Bobet vint en vélo. 
Quittant les monts du Lyonnais sur leurs 
coursier de fer les coureurs dévaleront la val-
lée du Rhône pour être Dignes de se dispu-

ter la victoire à Juan les pine. Puis la dixième 
étape les conduira de Mandelieu-l'Âne-à-
Coq à Sète en passant par La Grande Motte. 
Dans la onzième étape, le peloton repartira 
de Sète pour traverser Carcasson et finir par 
miracle à Lourds, ensuite ce sera Lourds - 
Condom avec de nombreux passages proté-
gés. La treizième étape sera marquée par des 
contrôles antidopage surprise et l'on deman-
dera aux concurrents d'être Agen. Après un 
crochet par Loches dans la quatorzième, que 
chacun soit rassuré car cette année le tour 
passera enfin sans détour à Tours ! La Grande 
Boucle se terminera à Paris comme d'habitu-
de après La-Ferté-Sainte-Aubine, Porte Dau-
phine et enfin Porte Maillot Jaune.

LETTRE DE L'ABBÉ CANE

Au bazar de la République
Le Palais Bourbon a accumulé scories ver-
bales, vociférations bestiales, au point de res-
sembler à un stade olympique de la provoca-
tion. La retraite a battu son plein, sans jamais 
parvenir au cœur du problème que constitue 
le fameux article 7. Une vraie Arlésienne que 
ce « 7 de pic », qui fixe le report de l’âge légal 
de départ à la retraite à 
64 ans (contre 62 ans 
actuellement)  : s’il a fait 
hurler une partie des 
élus, il n’a jamais eu vé-
ritablement droit de cité 
dans l’hémicycle. Non, 
rien n’a été tenté pour 
l’améliorer, pour le faire 
évoluer, pour répondre 
aux préoccupations de 
l’homme de la rue. Un 
homme de la rue, qui 
n’en revenait pas d’avoir 
pu voter pour des re-
présentants du peuple 
aussi pitoyables. Dieu, 
quel bazar depuis ce 6 
février !
Telle est aujourd’hui la 
France du gâchis, d’une 
démocratie bancale, 
d’un manque de respect envers les citoyens. 
Bref, nous voilà citoyens d’un pays qui glisse 
vers une paupérisation intellectuelle, vers un 
pouvoir législatif inconsistant, et fait face à 
un gouvernement englué dans un irréel du 
présent. Les conséquences de l’égarement 
de moult de nos députés, celles des certains 
ministres empêtrés dans leurs statistiques 

kafkaïennes sont hélas visibles aux yeux de 
tous. 
Partons du bas de cette tour Bourbon/Babel, 
où le dialecte trivial, fasciste de la Nupes, a 
étouffé toute voix de la sagesse : les Verts ra-
mènent, aujourd’hui, leur fraise en dénon-
çant la stratégie d’obstruction des disciples 

de Mélenchon. C’est à mourir de rire. Autre 
fissure dans les rangs des mi-figue mi-raisin 
que furent les Républicains : Eric Ciotti a re-
tiré à Aurélien Pradier le titre de N°2 du parti. 
Pas grave, mais ça fait désordre. 
Quant au haut de l’édifice, le triumvirat Mo-
dem/LREM /Horizon a du plomb dans l’aile 
: Horizon - dit-on en coulisses- porterait son 

regard quelque part ailleurs, hors du pré-car-
ré des Jacobins Elysée/Matignon. A l’issue 
de ces débats parlementaires, c’est le Samu 
garanti pour les deux grands corps malades 
que sont l’Assemblée nationale et un gouver-
nement sous influence de technocrates et de 
statisticiens, incapable d’esquisser un futur 

pour la France, en perte de 
crédibilité…
Des gagnants au sortir de cet 
imbroglio  ? Oui, il y en a… 
Du moins pour l’instant. Le 
comportement incohérent, 
immature des élus a permis 
aux syndicats de se refaire 
une santé, de remettre au 
goût du jour leur savoir-faire 
en matière de manifesta-
tions, de tenir à nouveau le 
haut du pavé. 
Désormais, la réforme doit 
être examinée, début mars, 
en commission au Sénat - la 
chambre haute du Parle-
ment français. Sans doute, 
assisterons-nous à une deu-
xième manche plus calme, à 
des discussions d’une autre 
hauteur de vue. Aux séna-

teurs donc de nous faire oublier le barnum de 
ces deux dernières semaines ! Le Festival du 
cri de la Mouette recrute déjà des candidats 
pour l’édition 2024, pourquoi ne pas inscrire 
d’office Sandrine Rousseau ou Mathilde Pa-
not, Thomas Portes etc. Les organisateurs ac-
cueillent bécasses et oiseaux sans tête... 

Marie-France Poirier

Le Clairon
L’Edito qui réveille l’info !

#

BUDGET

2023

#1 QUARTIER FONTAINE D’OUCHE
JEUDI 2 MARS • 19H

Salle Lucie et Raymond Aubrac • Place de la Fontaine d’Ouche

#2 QUARTIER MONTMUZARD
MERCREDI 8 MARS • 19H

Latitude21 • 33, rue de montmuzard

#3 QUARTIER JUNOT
JEUDI 9 MARS • 19H

Salle François Chambelland • 8, rue Olympe de Gouges

#4 QUARTIER MONTCHAPET
MARDI 14 MARS • 19H

MJC-Centre social Montchapet • 10, rue Louis Ganne

#5 QUARTIER BOURROCHES/VALENDONS
MARDI 21 MARS • 19H

MJC-Centre social Bourroches/Valendons • 31, bd Eugène Fyot

Verre de l’amitié
à l’issue de chaque réunion

FORUMS
PARTICIPATIFS

Nathalie Koenders
et les élu(e)s

avec 

1ÈRE ADJOINTE AU MAIRE DE DIJON

dijon.fr



www.dijonlhebdo.fr22 FÉVRIER AU 7 MARS 2023
6 7

 LEN°1
 LEN°1

Météo

Le président du conseil dépar-
temental, François Sauvadet, l’a 
mis en exergue d’emblée: « C’est 
un atout pour toute la Côte-
d’Or  ». Plaçant les projecteurs 

sur son attractivité, l’ancien ministre évo-
quait le MuséoParc Alésia qui vient d’enta-
mer sa 11e saison, avec un nouveau directeur 
général à sa tête, Laurent Bourdereau, qui a 
notamment piloté la Maison de la Vache qui 
Rit à Lons-le-Saunier. Et une nouvelle expo-
sition temporaire annuelle qui n’est pas sans 
rappeler l’un des héros du 9e Art : « Alix, de 
ville en ville entre Orient et Méditerranée ». 
Avec ses «  expériences décalées  » ainsi que 
ses nombreux ateliers, le MuséoParc a tout 
pour attirer encore plus de public que l’an-
née dernière, qui avait, au demeurant, été 
déjà une saison record, avec 85 000 visiteurs 
(dont 10 000 scolaires). Ce lieu d’histoire, 
qui permet de mieux comprendre la vie des 
populations de la Gaule durant le 1er siècle 
avant notre ère, a, rappelons-le, reçu le prix 
Patrimoine pour tous…

Dans le monde du vin, comme 
tous les viticulteurs le savent, 
chaque année lors des ven-
danges et de la vinification, 
il est nécessaire de remettre 

l’ouvrage sur le métier… La Chaire Culture 
et Traditions du Vin à l’Université de Bour-
gogne, présidée par Jocelyne Pérard, va 
devoir elle aussi remettre l’ouvrage sur le 
métier, puisque vient de lui être annon-
cée la perte de son célèbre label UNESCO. 
C’est UNITwin, qui rassemble plus de 850 
établissements dans 117 pays, qui l’a in-
formée. Alors que Dijon bénéficie de deux 
labels UNESCO (les Climats de Bourgogne 
et le Repas Gastronomique des Français), 
cette annonce a un goût amer !

Doit-on encore présenter Cross-
ject qui n’a de cesse de multiplier 
les innovations à l’échelle mon-
diale dans l’univers de la Santé ? 
Une nouvelle étude de validation 
clinique vient de souligner la ca-

pacité de son injecteur sans aiguille ZENEO 
à délivrer un médicament à travers… un vête-
ment ! Une étape de plus dans le déploiement 
de cette technologie révolutionnaire pour 
toutes celles et tous ceux qui sont confrontés 
à des situations d’urgence où l’auto-injection 
intramusculaire représente la meilleure ré-
ponse. Crossject, fondée et présidée par Pa-
trick Alexandre, basée en zone Mazen-Sully, 
poursuit sa marche (médicale) en avant…

HappySCOPE

Document à caractère publicitaire et sans valeur contractuelle -Caisse d’Epargne et de Prévoyance de Bourgogne Franche-Comté. Siège social : 1, Rond-Point de la Nation - B.P 23088 - 21088 Dijon Cedex 9 - Banque Coopérative 
régie par les articles L. 512-85 et suivants du Code Monétaire et Financier – Société anonyme à Directoire et Conseil d’Orientation et de Surveillance – Capital social de 525 307 340 € - 352 483 341 RCS Dijon - Intermédiaire en 
assurance, immatriculée à l’ORIAS sous le n° 07 002 200 - Garantie financière délivrée par CEGC n° 146331-07 - Titulaire de la carte professionnelle « Transactions surimmeuble et fonds de commerce sans perception de fonds, 
effets ou valeurs » n° CPI 2102 2018 000 024 400 délivrée par la CCI de Côte d’Or - Septembre 2022 - ALTMANN + PACREAU - Crédit photo : Sandra Mehl.

Et si on vous aidait à prendre
votre indépendance ?
Des solutions bancaires et d’assurances
avantageuses pour les jeunes actifs.

Jean-Dominique Caseau
L’ancien patron de L’Héritier Guyot et 
Lejay-Lagoute, Jean-Dominique Caseau, 
vient d’être promu Officier du Mérite 
Agricole. Et ce, au titre de sa présidence 
de l’AFIDEM (Association française in-
terprofessionnelle des fruits et légumes à 
destinations multiples).

Skima 
Skima dont la notoriété n'a de cesse 
de grandir exposera du 27 février au 27 
mars au sein d’une superbe concession 
automobile. Pendant un mois à Lyon, 
Ferrari se transforme en un croisement 
où la beauté de la voiture et la richesse 
de l’art se cèdent la priorité tour à tour.

Fabrice Verove
L’histoire sportive retiendra 
que c’est Fabrice Verove qui 
est à l’origine du premier gala 
KCC (sports de combat en 
cage) à Dijon. Rendez-vous 
le 13 mai au palais des Sports 
pour cette première… 

Philippe Lemanceau
Le «  Monsieur alimentation 
durable  » de Dijon métro-
pole, le vice-président Phi-
lippe Lemanceau, s’est parti-
culièrement mobilisé pour la 
future légumerie métropoli-
taine qui ouvrira ses portes 
en mai sur Beauregard. Un 
projet local à consommer 
sans modération aucune…

Olivier Caradonna 
Notre coup de cœur de la se-
maine. La valeur attend par-
fois le nombre des années. 
Olivier Caradonna, surnom-
mé Mitch, vient enfin d’avoir 
le permis chez AEB. Il n’osait 
pas, il n’osait pas… et il a ob-
tenu le précieux sésame du 
premier coup ! A 37 ans… Fé-
licitations !

AA32gCO32gCO22/km/km

CC
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NEW ALFA ROMEO GIULIA AND STELVIO ESTREMA**
* Rejoignez la communauté  ** Nouvelle ALFA ROMEA GIULIA et STELVIO ESTREMA
Stellantis - FCA France - Société par Actions Simplifiée au capital de 10.080.000 € - 2-10 boulevard de l’Europe - 78300 Poissy.  Alfa Romeo France . ww.alfaromeo.fr. Gamme Alfa Romeo Stelvio : Consommation cycle mixte WLTP 
(l/100 km) : De 6,2 à 8,2 ; Émissions de CO2 WLTP (g/km) : De 164 à 197. Gamme Alfa Romeo Giulia : Consommation cycle mixte WLTP (l/100 km) : De 5,5 à 8 ; Émissions de CO2 WLTP (g/km) : De 145 à 182. 

POUR LES TRAJETS COURTS, PRIVILÉGIEZ LA MARCHE OU LE VÉLO 
#SeDéplacerMoinsPolluer

JOIN THE TRIBE

ALFA ROMEO TONALE HYBRIDE RECHARGEABLE Q4

RECHARGEZ VOS ÉMOTIONS

À découvrir chez votre distributeur ou commander en ligne sur alfaromeo.fr.  
Alfa Romeo Tonale Hybride Rechargeable Q4 : Consommation de carburant (l/100km) : 1,4 – 1,1; consommation d’énergie (kWh/100km) : 18,7 – 16,8 ; émissions de CO2 (g/km) : 33 - 26.  
Les valeurs d’homologation sont déterminées sur la base du cycle combiné WLTP.  
Stellantis - FCA France. Société par Actions Simplifiée au capital de 10.080.000 € - 2-10 boulevard de l’Europe - 78300 Poissy. Alfa Romeo France. Join the tribe : Rejoignez la communauté.

Raison sociale du point de vente
Adresse et code postal du point de vente

RCS du point de vente
Mandataire d’intermédiaire d’assurances enregistré à l’ORIAS n°********

Tonale PLUG IN HYBRID_MASTER_210x150mm.indd   1Tonale PLUG IN HYBRID_MASTER_210x150mm.indd   1 04/01/2023   13:5104/01/2023   13:51

1 TER rue Antoine Becquerel  21300 Chenôve
03 80 515 004

LES  FÉES
TÉMÉRAIRES

En finir avec 

Conférence de 
Geneviève Le Maut

Naturopathe et magnétiseuse

les croyances sur

Jeudi 9 mars 2023
18h30

Sciences Po
14 avenue Victor Hugo. Dijon

Entrée gratuite

la nutrition
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Etourderies ou tartuferies ?

Le wokisme aura-t-il raison 
des contes de fée ?

La Haute autorité pour la transparence de la 
vie publique, ou HATVP, a été créée sur les 
cendres de la tristement célèbre affaire Cahu-
zac. Du nom de ce ministre des Finances de 
François Hollande, chargé de faire la chasse 
aux fraudeurs fiscaux alors même qu'il était 
détenteur d'un compte en Suisse. L'archétype 
du pompier pyromane.
Cette autorité administrative indépendante 
a notamment pour compétence de contrôler 
avec soin les déclarations de situation patri-
moniale et les déclarations d'intérêts et d'ac-
tivités des "grands" élus. Histoire de vérifier, 
notamment, que lesdits élus ne se sont pas 
enrichis à l'issue de leur mandat. On peut 
critiquer cette transparence à outrance et ce 
voyeurisme malsain, une sorte d'américa-
nisation de la vie politique, mais quand on 
parle d'argent public, on est en droit de savoir 
s'il est bien utilisé.
La HATVP vient de publier le résultat de ses 
enquêtes approfondies sur les déclarations 
des députés élus à l'été 2022. Elle n'a relevé 
« aucune infraction légale nécessitant de sai-
sir la justice » comme le souligne Le Monde 
dans son édition du vendredi 17 février. Au-
cune infraction, certes, mais quelques étour-
deries. Ou, pour le dire avec des pincettes et 
de façon plus administrative, des «  erreurs 

formelles ou des inexactitudes non substan-
tielles ».
Et Le Monde de citer notamment Yaël 
Braun-Pivet. On parle quand même de la 
Présidente de l'Assemblée nationale. Le 4ème 
personnage de l'Etat a tout simplement « ou-
blié » de déclarer 40 000 euros actions de so-
ciétés cotées en Bourse. 40 000 euros actions ! 
Ce qui doit tout de même représenter un bon 
paquet d'euros. Quand on n'a pas de tête.
Marine Le Pen, quant à elle, manque égale-
ment d'attention. La patronne du RN au Pa-
lais-Bourbon a ainsi omis de déclarer ses par-
ticipations financières dans deux SCI. Après 
tout, ce n'est pas grand-chose deux SCI. Sauf 
si les sociétés sont évaluées à plus de 600 000 
euros.
Que dire de François Ruffin. L'Insoumis avait 
estimé la valeur de sa société de production 
audiovisuelle à un peu moins de 34 000 euros. 
La HATVP l'a revue légèrement à la hausse. 
Oh, trois fois rien : plus de 460 000 euros. 
Etre révolutionnaire marxiste et fâché avec le 
grand capital, rien de plus naturel.
Fâchée avec les chiffres, Sandrine Rousseau 
l'est assurément. Sinon comment expliquer 
que sa SCI, qu'elle avait évaluée à 500 euros, 
a été « corrigée » par les membres de la Haute 
autorité à hauteur de presque 110 000 euros.

C'est quand même curieux et un peu inquié-
tant tous ces élus qui semblent autant largués 
au moment d'évaluer leur propre patrimoine. 
Ils sont censés écrire la loi qui s'applique-
ra ensuite à tous les Français alors qu'eux-
mêmes paraissent n'avoir qu'une vision toute 
relative des règles qui s'imposent à eux.
Que des « erreurs formelles » ou des « inexac-
titudes non substantielles » selon la HATVP. 
Alors, certes, errare humanum est, l'erreur 
est humaine, mais quand on se trompe à ce 
point, quand on minore son patrimoine de 
plusieurs dizaines de milliers d'euros, ce n'est 
plus une étourderie, c'est de la tartuferie.

Entendu à mon club de tricot de la bouche 
d'une vieille copine qui a gardé sa petite fille, 
Eloïse, 8 ans, pendant les vacances de février. 
Parents écolos radicaux. Ce qui a une impor-
tance pour la suite de la chronique.
Le premier soir, la gamine fait le cirque au 
moment d'aller se coucher. Classique. Nou-
vel environnement, pas de parents pour faire 
la grosse voix, des papi-mamie béats d'ad-
miration devant la petite bouille tellement 
craquante. La liberté et un sentiment de 
toute-puissance quoi !
Interminables palabres. Echanges d'argu-
ments. Médiation avec papi qui aimerait bien 
regarder son film tranquillement. Au terme 
d'une redoutable négociation, on parvient fi-
nalement à un compromis acceptable par les 
deux parties : mamie accepte de raconter une 
histoire à sa petite fille. Laquelle, en échange 
du service rendu, consentira à se coucher 
sans mettre le bazar à l'issue de la narration. 
Le contrat est conclu. Tout roule. Sauf que 
mamie ne sait pas encore que le choix de 
l'histoire va devenir un long chemin de croix.
Dialogue -de sourd-.
Mamie : «  Ma chérie, est-ce que tu connais 
l'histoire de Bambi ? »
Eloïse : « Oui ! Et j'en veux pas de ton histoire. 

Elle est nulle. Je te rappelle que les chasseurs 
ont tué la maman de Bambi. On ne doit pas 
de faire du mal aux animaux. Tu sais, Mamie, 
ils ont une conscience ».
Mamie : «  Et Blanche-Neige et les 7 nains ? 
Une histoire de princesse et d'amitié, avec 
une méchante sorcière ».
Eloïse : « Ben nan, Mamie. C'est très mépri-
sant de parler de nain aujourd'hui. On dit 
homme de petite taille. Tant qu'ils n'auront 
pas changé le titre de cette histoire, je refuse 
de l'écouter. En plus, quand Blanche-Neige 
est empoisonnée, c'est le prince qui la réveille 
par un baiser, sans lui avoir demandé son au-
torisation. Ça s'appelle une agression ! ».
Mamie : «  Dis donc, tu n'es vraiment pas 
simple ! Sais-tu que certains contes ont plu-
sieurs centaines d'années ? Cendrillon ? La 
belle au bois dormant ? »
Eloïse : « Bof. Moi, tu sais, toutes ces histoires 
de princesses un peu cruches qui n'ont rien 
d'autre à faire qu'être jolies en attendant 
bêtement le prince charmant, elles ne m'in-
téressent guère. Je trouve ça simpliste de ré-
duire la femme à son apparence et de présen-
ter systématiquement l'homme comme un 
sauveur ».
Mamie : « La chèvre de M. Seguin ? Une ode à 

la liberté et au courage ».
Eloïse : «  Je la connais cette histoire ! La 
chèvre se fait dévorer par le loup ! On a dit pas 
de souffrance animale ».
La discussion, lunaire, a duré encore quelques 
minutes. Rien ne trouvait grâce aux yeux de 
l'effrontée. Trop genré. Pas assez déconstruit. 
Trop patriarcal. Misogyne. Violence gratuite. 
Avec force arguments moralisateurs qu'elle 
avait forcément entendus chez elle, la gamine 
s'obstinait à refuser tous les contes qui ont 
pourtant bercé notre enfance sans faire de 
nous des névrosés ou des tueurs en série.
Que croyez-vous qu'il arrivât ?
Ma copine a perdu patience et renvoyé l'im-
pertinente militante dans ses 22 mètres. Au 
lit, et sans histoire.
Le résultat du match est sans appel. Contes 
de fées : 0 – Wokisme : 1.

Moi ce que j’en dis
par Jeanne Vernay

BOXE

BILEL LATRECHE :
DIJON AVANT BANGKOK
Bilel Latreche fait son grand retour 
sur le ring. La route qui doit mener 
le champion dijonnais à Bangkok, en 
Thaïlande, pour un titre international 
en juin prochain, fait étape le same-
di 18 mars prochain au Palais des 
Sports de Dijon.

près le numéro 1 
colombien, Deneb 

Diaz -battu aux 
points le 29 oc-

tobre dernier-, 
c'est le numé-

ro 1 bolivien, 
Ricky Torrez, 
qui fera face 

au boxeur 
dijonnais. 
Le Boli-

vien af-
fiche 38 
c o m -

b a t s 
p r o -
f e s -

sionnels dont 29 victoires. C'est un 
combattant qui a accumulé beaucoup 
d'expérience tout au long de sa carrière. 
Quant à Bilel Latreche, on le sait, c'est un 
parcours remarquable dans sa discipline. 
Jugez plutôt : 35 combats, 30 victoires dont 
10 par KO, 9 titres nationaux dont la cein-
ture IBF international qu'il détient.
Pour l'occasion, Bilel Latreche ne remet-
tra pas sa ceinture en jeu au cours de ce 
combat international qui se déroulera en 
huit rounds. Torrez, c'est du sérieux et c'est 
incontestablement une belle et bonne pré-
paration pour le Dijonnais en vue d'un dé-
placement en juin prochain en Thaïlande 
contre le champion en titre de la zone Asie 
avec, à la clé, un titre de champion inter-
national WBC. La WBC est une des quatre 
fédérations majeures dans le monde de la 
boxe. 
L'entraînement intensif a donc repris pour 
Bilel Latreche depuis déjà plusieurs se-
maines à la fois à Dijon et en Franche-Com-
té en fonction des sparring-partners. «  Je 
prends évidemment très au sérieux mon 

adversaire qui est un monument dans son 
pays. C'est un combat qui doit me rendre 
encore plus fort dans la perspective des 
prochaines échéances. J'espère que le pu-
blic dijonnais répondra présent pour me 
soutenir et m'encourager ».
La soirée du 18 mars au Palais des Sports 
de Dijon comprendra, outre l'affronte-
ment Latreche – Torrez, un autre combat 
professionnel et six rencontres amateurs. 
Une belle occasion de découvrir de futurs 
talents dans l'art pugilistique.

Pierre Solainjeu

En compagnie de Richard Texeira, un de ses plus fidèles soutiens
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BUDGET 2023

AU PLUS PRÈS 
DES DIJONNAIS

ous allez 
prochaine-

ment animer 
cinq réunions 

p u b l i q u e s 
dans différents 

quartiers de Di-
jon. Derrière les 

chiffres d'un bud-
get municipal dont 

les montants res-
semblent plus sou-

vent à des montants 
de gains de loto, n'est-ce pas la gestion du 
quotidien qui préoccupe avant tout vos ad-
ministrés ?
En fait, il y a six réunions. La première sera ani-
mée par le maire François Rebsamen, salle des 
Etats, le jeudi 23 février. Il présentera le budget 
à l'ensemble des Dijonnaises et Dijonnais. Je 
prendrai ensuite la responsabilité d'animer les 
cinq suivantes avec mes collègues élus dans 
différents quartiers de la ville. Nous souhaitons 
ainsi aller au plus près de nos concitoyens pour 
leur expliquer ce qu'est un budget, nos grandes 
actions pour 2023 et, bien sûr, répondre égale-
ment à toutes les questions qui relèvent de la 
vie locale, de leur quotidien, quels que soient 
les sujets. 

Ce budget, quelles en sont les principales 
caractéristiques ?
Notre volonté a été de concilier la transition 
écologique avec l'action sociale et l'attractivité 
de la ville. Ce sont les trois grands objectifs de 
la municipalité appuyés par un niveau d'inves-
tissement assez élevé. Et il est évidemment im-
portant qu'une ville investisse pour ses jeunes 
générations mais aussi pour la santé de l'écono-
mie locale et de tous ses acteurs. 

La gestion budgétaire de l'équipe qui en-
toure François Rebsamen, vous la qualifiez 
d'excellente. Pourquoi ?
Les périodes qui s'annoncent pourraient être 
complexes pour les finances locales des villes 
de plus de 100 000 habitants. La Ville de Dijon 

se trouve, en raison de la consolidation budgé-
taire menée au cours du dernier mandat, dans 
une situation financière qui lui permet de faire 
face de la manière la plus favorable possible aux 
divers défis de la mandature en cours.
Pour la 7e année consécutive, nous n'augmen-
terons pas les taux des impôts locaux comme 
nous nous y étions engagés. Pour la 14e année 
consécutive, nous poursuivons le désendette-
ment de la ville avec un encours de dette qui 
sera à son plus bas niveau depuis 30 ans.

La transition écologique et la lutte contre le 
changement climatique apparaissent donc 
comme la grande priorité ? 
C'est effectivement une de nos grandes prio-
rités. La transition écologique, c'est d'abord 
l'écologie. La ville mène une politique ambi-
tieuse pour réduire notre empreinte carbone. 
Elle n'a pas attendu la crise énergétique pour 
le faire. Dès 2001, François Rebsamen avait 
affiché la volonté de faire de Dijon une ville 
référente dans le domaine. De nombreux in-
vestissements ont été faits depuis : le réseau de 
chaleur urbain, le tramway, la piétonnisation 
du centre ville, les pistes cyclables... 2023 ver-
ra l'extension du réseau de chaleur qui va, à la 
fois, réduire l'empreinte carbone mais aussi la 
facture énergétique pour les collectivités et les 
ménages. Nous continuons également la réno-
vation des écoles d'ici 2030  : rénovation éner-
gétique et désimperméabilisation des sols. Tout 
ça nous permet de lutter contre le réchaument 
climatique, mais il faut aussi s'y adapter  : ça 
passe par la gestion des étés caniculaires avec la 
création d'îlots de fraîcheur. Aujourd'hui, grâce 
à tout cela,  Dijon est classée 5ème ville sur 100 
pour sa qualité de l'air (Classement publié dans 
LE POINT le 09/02/23).

Dijon plus que jamais ville verte ?
Assurément, Dijon est une ville verte. J'en veux 
pour preuve les nombreux espaces verts répar-
tis dans la ville. Ils représentent 53 m2 par habi-
tant alors qu'on est sur une moyenne nationale 
de 30 m2. Nous comptons aussi plus de 80 000 
arbres. Notre politique de végétalisation va se 
poursuivre cette année avec la création de deux 

jardins publics  : l'actuel stade de la Maladière 
sera transformé, en concertation avec les habi-
tants du quartier, en un parc urbain sportif de 
12 000 m2 ; il y aura aussi un parc urbain de 6 
000 m2 rue Edmé Verniquet. Vous voyez bien 
que l'enjeu écologique est un des grands points 
forts de ce budget. 

Dijon plus que jamais ville verte ?
Assurément, Dijon est une ville verte. J'en veux 
pour preuve les nombreux espaces verts répar-
tis dans la ville. Ils représentent 53 m2 par habi-
tant alors qu'on est sur une moyenne nationale 
de 30 m2. Nous comptons aussi plus de 80 000 
arbres. Notre politique de végétalisation va se 
poursuivre cette année avec la création de deux 
jardins publics  : l'actuel stade de la Maladière 
sera transformé, en concertation avec les habi-
tants du quartier, en un parc urbain sportif de 
12 000 m2 ; il y aura aussi un parc urbain de 6 
000 m2 rue Edmé Verniquet. Vous voyez bien 
que l'enjeu écologique est un des grands points 
forts de ce budget.

Et vous entendez poursuivre votre rôle ma-
jeur de l'action sociale de proximité ?
Oui, nous conjuguons transition écologique 
et action sociale. Nous avons le soucis, par 
exemple, de diminuer la facture énergétique. 

Le Conseil municipal a adopté le 30 janvier dernier le budget de la Ville de Dijon, 
pour un montant global de 269,5 millions d’euros, avec un niveau d’investissement 
renforcé à 64 millions d’euros. Nathalie Koenders, Première adjointe au maire de 
Dijon, présentera les choix engagés en 2023 dans le cadre d'une série de réunions 
publiques. 

On voit d'ailleurs avec le projet RESPONSE à la 
Fontaine d'Ouche qu'on s'adresse aux publics 
les plus fragiles. Nous travaillons en étroite col-
laboration avec le CCAS pour aider les plus dé-
munis à traverser cette crise énergétique.
Dans le domaine de l'action sociale, on peut 
mettre également en avant les tarifs de restau-
ration scolaire au prix plancher de 0,50 €. C'est 
un marqueur politique fort de notre majori-
té de faire en sorte qu'aucun enfant soit exclu 
des repas du midi. Des repas équilibrés, bio, 
avec une part locale qui va augmenter avec la 
légumerie qui est portée par mon collègue Phi-
lippe Lemanceau. Nous continuerons à rendre 
nos équipements culturels gratuits comme les 
bibliothèques, le musée. Je le signale car c'est 
loin d'être le cas dans toutes les villes. Je n'ou-
blierai pas, et c'est l'ancienne sportive qui parle, 
l'aide financière aux licences sportives pour les 
jeunes et les moins jeunes. Pour moi, ce n'est 
pas qu'un enjeu sportif. C'est aussi un enjeu de 
santé mentale et physique. 

Comment continuer d’inscrire la Ville de 
Dijon dans la dynamique de relance écono-
mique engagée à l’issue de la crise sanitaire 
du Covid-19 ?
L'attractivité, voilà bien longtemps qu'on y tra-
vaille. C'est un volet important de notre poli-
tique. D'abord en construisant des logements 
pour bien accueillir les personnes qui choi-
sissent Dijon pour y vivre et y travailler. La crise 
du Covid a été un révélateur : ils ont été nom-
breux à choisir notre ville pour sa qualité de vie.
L'attractivité, c'est aussi faire venir des entre-
prises, c'est avoir des équipements structu-

rants : un CHU en pointe, une université perfor-
mante, des écoles reconnues. C'est là un cercle 
vertueux avec de nouvelles personnes qui s'in-
tègrent dans la ville, qui y consomment.
La dynamique se traduit également par le 
montant de notre budget investissement. Avec 
64 millions d'euros, on peut dire que c'est une 
année forte. C'est important pour l'économie 
locale. Et n'oublions pas les aides ponctuelles 
annoncées récemment par François Rebsamen 
en direction des professions qui subissent de 
plein fouet l'augmentation du coût des éner-
gies. Notre volonté, c'est d'être toujours au plus 
près des acteurs locaux, au plus près des Dijon-
nais.

La tranquillité publique est dans votre dé-
légation de Première adjointe  ? Sur quels 
points avez-vous accentué vos efforts en 
2023 ?
Nous allons poursuivre l'embauche de policiers 
municipaux avec un objectif de 100 policiers 
municipaux à Dijon. On va bientôt y arriver 
mais ce n'est pas aussi simple qu'on pourrait 
l'imaginer. Toutes les collectivités éprouvent 
des difficultés de recrutement. Aujourd'hui, les 
prévisions du CNFPT avancent la nécessaire 
embauche de 10 000 policiers en France dans 
les 5 ans à venir. Je pilote, au niveau de France 
Urbaine, un  groupe de travail pour tenter de 
rendre plus attractif le métier de policier muni-
cipal. Je vais prochainement présenter les dif-
férentes pistes de travail après avoir auditionné 
les différents acteurs du secteur. Elles seront 
ensuite transmises au gouvernement. J'espère 
sincèrement que cela va aider toutes les villes, 

et particulièrement Dijon, à embaucher davan-
tage de policiers municipaux.
Nous avons le souci de professionnaliser da-
vantage nos effectifs. Ils seront bientôt tous ar-
més. On a commencé avec l'équipe de soirée, 
ensuite avec le groupe de soutien et d'interven-
tion et nous terminerons avec les policiers mu-
nicipaux de journée. Nous travaillons en étroite 
collaboration avec les services de l'Etat car -est-
il utile de le rappeler- la sécurité reste une com-
pétence régalienne. Et là je fais référence aux 
problèmes liés aux trafics de drogue mais aussi 
aux actes de délinquance, d'insécurité qu'on ne 
voyait pas auparavant. Le gros point noir, inu-
tile de le dissimuler, ce sont les trafics de drogue 
avec toutes les conséquences sur les publics les 
plus fragiles qui sont souvent les premières vic-
times.
Parlons aussi de l'ivresse publique manifeste 
sur la voie publique. On a vu les problèmes 
rencontrés place de la République. François 
Rebsamen et moi-même, nous saluons la ré-
ponse forte apportée par le préfet et le directeur 
départemental de la sécurité publique pour 
faire cesser ces troubles. Notre souhait, c'est de 
retrouver une place de la République apaisée 
avec des commerces qui exercent leur activité 
en toute sérénité. Nous voulons que Dijon reste 
une ville douce à vivre.

Propos recueillis 
par Jean-Louis Pierre

Nathalie Koenders : « Pour la 7e année 
consécutive, nous n'augmenterons pas les taux 
des impôts locaux » 

« Il est évidemment important qu'une ville investisse 
pour ses jeunes générations mais aussi pour la santé 
de l'économie locale et de tous ses acteurs »

« La fraternité et la 
solidarité doivent 
primer au-delà des 
frontières de l’Union 
européenne. Nous 
avons une pensée 
particulière pour les 
diasporas turque et 
syrienne, dont de 
nombreux ressor-
tissants vivent et 
étudient à Dijon. 
François Rebsamen 
proposera de délibé-
rer sur une subven-
tion exceptionnelle 
destinée aux popula-
tions sinistrées aux 
prochains conseil 
municipal de la Ville 
de Dijon et conseil de 
Dijon métropole ».
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SÉISMES EN TURQUIE

« À ANTIOCHE, LA JOIE 
DE VIVRE S'EST ÉTEINTE »
Le visage de Daniel Cicekli est marqué 
par la fatigue. Des nuits sans dormir. Des 
nuits à ressasser le drame vécu par la 
Turquie qui a tué de nombreux membres 
de sa famille et plongé dans un profond 
désarroi les survivants. Né à Antioche, 
une des grandes villes sinistrées, l'an-
cien commerçant des Halles de Dijon, 
apporte un saisissant témoignage...

ous avez été 
informé du 

drame quasi-
ment en direct ?

E f f e c t i v e m e n t . 
C'était le 6 février 

dernier... À 2 h 30 
du matin, soit deux 

heures après le pre-
mier tremblement de 

terre, mon épouse a 
reçu un sms de son frère 

lui annonçant que la ville 
d'Antioche était rayée de la 

carte. Nous nous sommes 
précipités devant la télé et, 

au fil des heures, nous avons 
découvert l'ampleur de la catas-

trophe et la situation épouvan-
table dans laquelle étaient plon-

gées nos familles. Dans les deux 
jours qui ont suivi notre angoisse a atteint son 
paroxysme car il était totalement impossible 
de les joindre. Nous étions dans l'incertitude la 
plus totale. Finalement, nous avons réussi à éta-
blir un contact via les réseaux sociaux.

Comment s'organise la vie ?...
J'ai envie de répondre qu'il n'y a plus de vie. 
Tout n'est que champ de ruines. C'est pire 
qu'une série d'explosions nucléaires. Le mot 
qui revient le plus souvent dans les échanges 
avec nos proches, c'est apocalypse. Les adultes 
n'ont qu'une idée  : trouver des solutions pour 
les enfants qui ont, eux aussi, subi un énorme 
traumatisme. Leur joie de vivre s'est éteinte et 
la peur de la mort les a envahis. Psychologique-
ment, ils sont très fragiles d'autant que deux 
nouveaux séismes, de magnitudes 6,4 et 5,8 -ce 
qui est très important- ont été enregistrés le 20 
février dans la province de Hatay, dans le sud 
du pays, dans cette région qui a déjà été frap-
pée.

Quelles sont les solutions envisageables ?
Il faudrait trouver des centres d'accueil en Eu-
rope le temps que les zones sinistrées soient 

reconstruites. En Turquie, c'est très compliqué 
car la région d'Istanbul a déjà beaucoup de ré-
fugiés ukrainiens et russes qui attendent une 
fin de guerre très hypothétique. J'espère que la 
solidarité internationale se mettra en place car 
on ne peut pas laisser les enfants dans cette si-
tuation. 

Votre famille a tout perdu ?
Les images ne reflètent qu'une partie de la réa-
lité. Il faut voir avec ses yeux pour le croire. On 
ne mesure pas l'ampleur des dégâts. Quatre 
grandes villes ont été touchées et il y a, à peu 
près, 13 millions de personnes, dans la péri-
phérie de l'épicentre des deux séismes, qui 
n'ont plus rien. Tous ces gens vivent sous des 
tentes de fortune. C'est le cas de mes beaux-pa-
rents et de la famille de mon épouse qui vi-
vaient dans le même bâtiment. Ils ont tout 
perdu dans ce séisme. L'immeuble qu'ils oc-
cupaient dans la banlieue d'Antioche ne s'est 
pas effondré mais il y a des trous béants dans 
les murs et il n'est pas question qu'ils puissent 
y revenir. Une de mes cousines et son mari qui 
avaient une soixantaine d'années n'ont pas 
eu cette chance, si je puis dire. On a retrouvé 
leurs corps sous les gravats d'un immeuble de 
la ville. Du côté de la famille de ma femme, on 

dénombre une vingtaine de morts ou disparus. 
Ce qui est terrible c'est qu'il faut surveiller les 
ruines car les pillards se précipitent pour fouil-
ler les décombres, dépouiller les corps et voler 
des objets de valeur. 
80 % de la ville est détruite. Les immeubles en-
core debout sont tellement fragilisés qu'ils sont 
inhabitables. Le gouvernement turc a dépêché 
des ingénieurs sur place qui ont annoncé qu'il 
n'y aurait pas d'autres choix que de raser ce qui 
reste pour reconstruire sur les décombres. 
En certains endroits, la terre s'est ouverte sur 
une quarantaine de mètres de profondeur et, 
parfois, sur près de 200 m de largeur. Les morts 
ont été enterrés au plus vite. Une photographie 
d'un vêtement ou d'un bijou est exposée sur 
chaque sépulture. Cela permettra peut-être de 
les faire identifiés par des survivants... 

Propos recueillis 
par Jean-Louis Pierre

C'était en août dernier sur la terrasse 
d'un immeuble aujourd'hui écroulé. 
Daniel Cicekli et son épouse (à droite 
sur la photo) avaient rendu visite à leur 
famille à Antioche

Tout au long de l'histoire, la ville d'Antioche a été éprouvée par de violents séismes

Dans les décombres de cet immeuble, les secours 
retrouveront les corps sans vie d'une des cousines de 
Daniel Cicekli et son mari

Aujourd'hui, la famille de l'épouse de Daniel 
Cicekli vit sous une tente de fortune

L'épouse de Daniel Cicekli en compagnie de 
son père, un de ses frères et son neveu



www.dijonlhebdo.fr22 FÉVRIER AU 7 MARS 2023
14 15

 LEN°1
 LEN°1

Merci d’avoir fait de nous la 1ère radio 

 indépendante à Dijon et en Côte-d’Or
Merci de votre fidélité

 K6FM a 15 ans ! 

ANNIVERSAIRE

tempsRéel: 
L’ODYSSÉE… DE LA COM
Trinquons à la santé de l’agence de 
communication globale dijonnaise 
tempsRéel qui fête cette année ses 30 
ans. Et leur odyssée de la com n’est pas 
prête de s’arrêter. 

C’est bon d’avoir 30 ans. A la bonne 
vôtre ! » Tel fut le contenu textuel de 
leur carte de vœux 2023, le conte-

nant étant visuellement à déguster, comme 
il se doit pour une agence de communication 
dont beaucoup se délectent du travail. Sur le 
territoire métropolitain, régional et national… 
Mais cette carte compte une précision qui 
résume l’état d’esprit des deux dirigeants as-
sociés, Florence Menu et Fabrice Roy : «  Il y a 
deux jours importants dans notre vie avec vous :  
aujourd’hui et demain  ! » Il n’est pas question 
pour ce duo de se complaire dans des souvenirs 
hagiographiques. Et pourtant ils le pourraient, 
tellement les grands groupes, les entreprises ou 
les collectivités de toute taille leur accordent 

leur confiance.
Ils ont réellement les pieds (enfin la tête sur-
tout) dans le Temps Réel. Comme les citations 
émaillent les rendez-vous avec ces profession-
nels éclairés, nous aurions pu en appeler à Fré-
déric Dard : « Vis ton présent et laisse ton passé 
pour l’avenir !  »  Mais laissons San-Antonio de 
côté et revenons à nos moutons… dijonnais. 
Enfin là il serait plus juste d’écrire nos lions, 
puisqu’ils n’ont jamais peur de « bousculer les 
choses, de déconstruire pour mieux construire ! »  
Et cela marche, leur taux de fidélisation atteint 
des records et leur retour sur les concours dé-
passe les 46% ! Il faut dire que cette agence 
pourrait arborer sur son fronton rue Devosge 
le triptyque « Active, créative et contributive… » 
qui la définit parfaitement. Car, comme l’il-
lustrent leurs nombreuses réalisations pour les 
enjeux publics et privés, ils n’aiment rien moins 
qu’être engagés !

Camille Gablo

Florence Menu et Fabrice Roy rayonnent sur 
la planète… com. Et nous n’écrivons pas cela 
uniquement parce qu’ils excellent, avec leurs 
équipes, dans les dossiers de fond comme la 
transition écologique. 

tempsRéel.fr
36 rue Devosge
21000 Dijon

EVÉNEMENT KCC 

PREMIER GRAND GALA 
DE COMBATS EN CAGE À DIJON 

etenez cette date  : same-
di 13 mai. Ce jour-là, 

ce ne sera pas la 
fête des Rolande 
comme l'indique 
le calendrier 
mais la grande 
fête du KCC. Tra-
duisez Kingdom 

Challenge Cham-
pionship. Le pre-

mier grand gala de 
combats en cage pro-

posé à Dijon, au Palais 
des Sports.

A l'origine de l'événe-
ment, Fabrice Amza 

Verove qui a travaillé 
en étroite collabo-

ration avec le Lion 
School, l'associa-

tion que préside le champion MMA dijonnais 
Brice Picaud.
5 combats amateurs et 5 combats profession-
nels sont au programme. A noter aussi la pré-
sence de l'école du Tiger, à Saint-Apollinaire. 
Le ministère des Armées enverra deux de ses 
athlètes qui sont d'authentiques combattants, 
spécialistes en MMA.
Il y aura du fight et du show. C'est le concept 
même du KCC. «  Nous allons intégrer des 
artistes de la métropole dijonnaise qui vont 

présenter leur success story. Eux-aussi, à leur 
façon, ont l'âme du combattant et ils ont toute 
leur place dans une soirée comme celle-ci. Ce 
sera une belle occasion de valoriser le travail 

qui est le leur » explique Fabrice Amza Verove.
On peut déjà citer le célèbre cascadeur Jamel 
Blissat, originaire de Chenôve, qui a été nomi-
né aux Emmy Awards de sa profession. Il y aura 
également Fabrice Foissonnangaye, également 
de Chenôve, fondateur de l'association  Fi-
gure 2 Style. 

Fabrice Amza Verove Jamel Blissat Fabrice Foissonnangaye
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Complément alimentaire
pour rebooster les articulations

28 flacons
de 25ml à base de 
collagène hydrolysé

Boire 1 flacon par jour
de préférence avant 
le petit-déjeuner

APTISSEN FRANCE
15 boulevard de Brosses - 21000 DIJON
Tél. +33 (0)3 80 47 68 18
aptissen.france@aptissen.fr
www.aptissen.fr

aptissen.fr

FRANCE

Code réf. Cartylis : 7640164440255

i pendant 12 semaines
A renouveler pour un résultat
agiter avant d’ouvrir. Peut être mélangé 
avec de l’eau ou du jus de fruit.

0120Bilel LATRECHE
Champion IBF 2023 des mi-lourds
ceinture internationale

Partenaire
aptissen.fr

FRANCE
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SANTÉ 

À l’occasion de la journée mondiale contre le cancer, l’Etablissement français du 
sang de Bourgogne-Franche-Comté a rappelé l’importance des dons de sang pour 
lutter contre la maladie. Sous forme de transfusion ou pour contribuer aux avancées 
thérapeutiques de demain, donner son sang est un moyen concret de rejoindre la 
lutte. 

Technologie innovante  
au CHU de Dijon

es produits sanguins sont indispen-
sables au soin des malades atteints de 
cancers : en détruisant les cellules can-
céreuses présentes dans l’organisme, 
les traitements par chimiothérapie 
affectent également la production de 
cellules sanguines. Le patient est alors 
dit en « aplasie » entrainant fatigue ex-
cessive, essoufflement et risque accru 
d’infections, d’hématomes voire de 
saignements, nécessitant parfois de 
stopper les traitements par chimio-
thérapie. Pour renouveler les cellules 
sanguines et permettre aux patients de 

continuer à lutter 
contre la maladie, 
des transfusions 
sont alors néces-
saires. 
Donner son sang 
est donc une ma-

nière concrète et immédiate de rejoindre la 
lutte contre le cancer. Et puisqu’il n’existe au-
cune alternative au sang humain, chaque don 
de sang est précieux. 
« Du jour au lendemain, je suis partie vivre à 
l’hôpital avec mon fils Maxence, atteint d’une 
leucémie lymphoblastique aigue, en laissant 
mes 3 autres enfants à leur père » explique Au-
rélie, une maman franc-comtoise. «  Sans les 
transfusions qui le soulageaient et lui permet-
taient de continuer son traitement, il ne serait 
plus de ce monde : les dons lui ont permis de se 
battre contre sa maladie. Aujourd’hui, Maxence 
est en rémission, on parlera de guérison dans 
5 ans si tout va bien. Aux donneurs un énorme 
merci, parce que grâce à vous, mon fils a pu se 
battre contre le cancer. A ceux qui hésitent : 

c’est le plus beau don que l’on puisse faire dans 
sa vie. Vous donnez un peu de vous pour sauver 
l’enfant ou le parent de quelqu’un ». 

Le sang, matière première pour de 
nouveaux espoirs de guérison 
Si donner son sang permet de sauver des vies 
à très court terme, c’est aussi une manière 
de contribuer aux recherches sur les traite-
ments anti-cancer de demain. À l’EFS Bour-
gogne-Franche-Comté, des chercheurs de 
l’Unité Mixte de Recherche (UMR) Right* 
œuvrent chaque jour pour mieux connaître et 
soigner les cancers du sang mais également les 
cancers dits « solides » affectant les autres or-
ganes du corps humain. 
Matière première de l’unité de recherche, le 
sang issu des reliquats de dons alimente les 
projets de recherche dans lesquelles l’EFS BFC 
est fortement impliqué tels que : 
•  Les CAR-T cells : ce sont des lymphocytes 

(globules blancs) issus du sang du patient, 
armés en laboratoire pour être dirigés 
contre les cellules tumorales puis réintro-
duits à ce même patient afin d’éliminer ses 
propres cellules malades. A l’EFS Bour-
gogne-Franche-Comté, deux CAR-T cells 
sont en cours de production et devraient 

prochainement déboucher sur des essais 
cliniques : les CAR-T cells ciblant les pro-
téines IL-1-RAP et CD123, protéines expri-
mées à la surface des cellules tumorales 
leucémiques, chacun de ces traitements 
étant pensés pour répondre à un type de 
leucémie bien précise. 

•  UCPVax : six ans après le lancement des 
premières phases d’essai clinique, le vac-
cin anti-cancer UCPVax a démontré son 
efficacité dans les tumeurs solides. En 
ciblant la télomérase, une enzyme res-
ponsable de la reproduction illimitée des 
cellules cancéreuses, il réactive le système 
immunitaire de patients déjà traités pour 
un cancer pour empêcher les cellules tu-
morales de reprendre le dessus. Dévelop-
pé au sein de l’UMR Right 1098, ce vaccin 
est désormais proposé aux patients dans 
une dizaine de centres hospitaliers en 
France sous la direction du CHU de Be-
sançon. 

Si ces deux projets phare de l’UMR sont sous les 
projecteurs car particulièrement reconnus dans 
le monde de la recherche, d’autres projets sont 
en développement pour soigner les patients 
atteints de cancer. En effet, une équipe entière 
de l’UMR Right d’une centaine de personne est 
dédiée au développement de médicaments in-
novants pour lutter contre cette maladie. 
Grâce aux dons de sang des donneurs en bonne 
santé et par comparaison avec le sang des pa-
tients cancéreux, les chercheurs peuvent iden-
tifier les mécanismes d’échappement tumorale 
mise en œuvre chez les malades pour tenter de 
restaurer leur immunité. De quoi offrir de nou-
velles perspectives de guérison aux malades ! 
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Mots croisés
Horizontal
1- Surf à pagaie. 2- Caustique. Il peut être 
particulier ou rocambolesque. 3- Représen-
tation musicale. 4- Ne fait que passer. 5- Me-
sure de poids. Dévores. 
6- Conseiller d’éducation. Ils sont mûrs en 
été. 7- Raccourci pour une Europe. Regim-
bera. 8- Utiliser une queue-de-rat. Dési-
nence verbale. 9- Instruit d’un art. 10- Qui 
ont perdu de leur éclat. 11- Met sans dessus 
dessous. 12- On y suspend de la viande. A de 
l’avenir dans la réserve.

Vertical
1- Qui n’appartient qu’à vous. 2- Au goût de 
chicotin. Badigeonnées de couleur. 3- Durée 
de dix jours et dix nuits. Ceux qui sont de 
mon côté (les). 4- Coup de sonnette. Qui se 
montre récalcitrante. 5- Les limites de Tours. 
Tel un visage marqué. 6- Fine lamelle. Auxi-
liaire de tous les temps. 7- Imbue de sa per-
sonne. Sur la rose. 8- Bout de tissus. Terrain 
débroussaillé. Fin de chantier.

Solutions en page 22

1 2 3 4 5 6 7 8
1

2

3

4
5

6

7

8

9
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11
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C’est dans l’Erre

Le fils du requin
Comme l’annonce le titre, le film dessine le 
portrait d’un jeune prédateur, ou plutôt d’un 
sale gosse qui se rêve en prédateur. Martin, 
puisqu’il faut l’appeler par son nom, est 
un tout jeune adolescent en perdition qui 
donne un sentiment de force brute et de 
fragilité à la fois. Son visage, touchant et un 
peu ingrat, est encore celui d’un enfant et sa 
voix, qui n’a pas mué, a des sonorités aig-
relettes et hargneuses pour commenter la 
vie de violence qu’il mène et pour évoquer 
la seule personne qu’il aime vraiment, son 
petit frère Simon, qui le suit dans son vaga-
bondage dévastateur.
Les deux gamins ont été 
abandonnés par leur 
mère et ils sont rejetés 
par leur père, un raté 
égoïste et alcoolique 
qui les déteste et qui les 
craint. Alors, ils fuguent 
sans cesse, refusent ra-
dicalement d’être sépa-
rés, s’enfuient toujours 
des familles d’accueil 
ou des foyers dans les-
quels on les place et 
sont même trop jeunes 
pour être mis en prison. 
Ils rejettent toute aide 
qu’on pourrait leur ap-
porter. « De toute façon, 
moi je les emmerde 
les flics, les juges, les 
gendarmes, les édu-
cateurs.  » dit le cadet, 
tremblant de rage sous sa bouille attendris-
sante. Et il martèle ce qui sera pour eux un 
mot d’ordre constant  : « Si on nous sépare, 
on se sauvera et on se retrouvera. »
Se retrouver, vivre ensemble, commettre, 
complices, les mêmes délits, semble bien 
constituer la seule façon de bonheur au-
quel les deux petites terreurs aspirent. Cet 
amour fraternel paraît sans limite, pareil 
à une passion amoureuse exclusive et fu-
sionnelle.   Les deux mioches s’étreignent 
sans trêve entre de feintes (pas toujours 
feintes d’ailleurs) bagarres et des câlineries 
de chatons. Quand ils fuguent, ils dorment 
enlacés, la main de l’aîné sur le front moite 
du cadet, réfugiés dans des abris de fortune : 
arrière-boutiques, wagons de marchandise, 
amoncellements de détritus, entrepôts, dé-
charges publiques, bunkers corrodés de la 
2ème Guerre Mondiale.
Mais leur proximité quasi charnelle s’inten-
sifie encore quand ils s’adonnent à la délin-
quance. Le film nous les montre ainsi, suant 
de marrade, en train de voler un autocar, de 
le conduire dangereusement, puis de blo-
quer ses freins et de s’en extraire in extremis, 
avant que le véhicule ne se précipite du haut 

d’une falaise. « Putain, que c’est beau quand 
ça pète ! » s’exclame alors un des deux frères, 
peu importe lequel. Nous voyons aussi les 
deux mômes terrifiants piller une supérette, 
disperser à coups de barre de fer d’autres 
petits voyous (mais qui les avaient agressés), 
voler une carabine, briser avec leurs lance-
pierres vitres et lampadaires, menacer leur 
père d’une lame, forcer une écolière à se 
déshabiller et la faire courir presque nue 
dans le vent froid de cette ville du Nord qui 
est le théâtre de leurs exploits…
Mais s’ils s’expriment par la violence, ils se 

réfugient aussi dans 
leurs rêves, notamment 
Martin l’aîné qui est 
fasciné par le monde 
des poissons. Il a trouvé 
par ailleurs un exem-
plaire défraîchi des 
« Chants de Maldoror » 
de Lautréamont, som-
met du romantisme 
morbide et flamboyant. 
Et il lit et relit les pas-
sages où le cruel héros 
de l’œuvre s’assimile 
au requin semant la 
dévastation. «  Moi je 
suis le fils de l’homme 
et de la femme. Moi, si 
cela avait pu dépendre 
de ma volonté, j’aurais 
voulu être le fils de la fe-
melle du requin. » com-
mente Martin.

Et quand, obéissant à l’éveil de sa jeune 
chair, le garçon tombe amoureux d’une fille, 
Marie, compréhensive, stable et douce, il 
rêve d’une passion dont l’apogée serait un 
anéantissement dans l’Océan et une souf-
france infinie  :  « Marie, je veux que nous 
soyons enlacés pour l’éternité, tu me dé-
chireras sans jamais t’arrêter, avec les dents 
et les ongles à la fois. Ce sera le bonheur le 
plus grand. Marie, je veux qu’on avance nus 
face à la mer, devant le soleil qui se couche. 
Alors, on se jettera dans l’Océan, là où tous 
les rêves sont beaux… et on mourra. »
Evidemment, tout cela restera de l’ordre du 
fantasme et Martin poursuivra sa triste vie, 
avec son âme damnée de petit frère, sous le 
signe de l’autodestruction et de l’instinct de 
mort. Quoi qu’il en soit, entre naturalisme 
trash et songerie romantique, la réalisatrice 
Agnès Merlet a signé ici un chef d’œuvre 
cauchemardesque, inclassable et saisissant.

Références : « Le Fils du requin », Fr, 1993 – 
Drame – 1h25 - Couleur 
Edité en DVD chez Gaumont (Collection 
Gaumont à la demande)

par Michel Erre

Les films et les séries que j’adore 
adorer… ou abhorrer…

La Concierge lit dans l'escalier

Les démons de Berlin
Ce roman vient après « L’Ange de Munich » et com-
mence le 23 février 1933. On retrouve Siegfried Sauer, 
ancien commissaire de police et héros du précédent, 
aux prises avec la duplicité, la haine, la désinforma-
tion, et le mensonge. La lâcheté des uns et le courage 
des autres. C’est la montée du nazisme et l’incendie 
du Reischstag n’est que le début de la fin. A lire, juste 
pour se souvenir que l’histoire peut bégayer. 
Les démons de Berlin. Fabiano Massimi. Albin Michel. 22,90 €.

Ghislaine Maxwell
Comment une riche héritière, fille adorée d’un ma-
gnat de la presse disparu mystérieusement, dotée 
d’un carnet d’adresses fabuleux et fréquentant gentry 
et jet set, devient un matricule dans une prison amé-
ricaine ? 
Ce moment est très documenté, à charge et à dé-
charge, et l’auteur, sans parti pris, nous présente une 
femme amoureuse aveugle, ou machiavélique et dé-
terminée. A vous de voir. 
Ghislaine Maxwell. Laurence Haïm. Robert Laffont. 18 €.

Nein ! Nein ! Nein ! 
Il fallait oser, et bien Jerry Stahl l’a fait. Le héros se 
dit que plutôt que d’écouter les délires de nazillons 
américains, pourquoi ne pas remonter aux sources, 
et voir de l’intérieur le fief d’authentiques nazis en 
Pologne et en Allemagne. 
Et commence une délirante promenade « La Shoa 
en Autocar », organisée par l’agence Globule. Un peu 
de dépression, un zeste d’humour juif, et quelques 
achats de mezuzahs plus tard, le héros en vient à la 
conclusion que la Shoa n’est pas une exception mais que ce sont les 
laps de temps entre deux holocaustes qui sont une exception.... A mé-
diter. 
Nein ! Nein ! Nein ! Jerry Stahl. Rivages. 22 €.

Après tant de silences
Etre la fille d’Olivier Guichard puis l’épouse d’un La-
dislas Poniatowski et avoir pour beau-père le redou-
table Michel Poniatowski, vous amènent à avoir sur le 
monde et les hommes politiques un regard distancié. 
C’est un roman tendre d’une fille pour son père, lu-
cide et honnête, où l’on croise du beau monde. Du 
Général à Tante Yvonne, en passant par Andrée Put-
man et Michel Guy. Tous les barons du gaullisme 
sont présents, sans oublier Giscard d’Estaing qui 
voulait tellement qu’on l’aime, et Jacques Chirac qui sabote la famille 
gaulliste. Les complots, les silences, les secrets vus de l’intérieur. 
Après tant de silences. Constance Guichard-Poniatowski. 
Bouquins. 21 €.

Retrouvez cette sélection de livres chez
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La Bonne Note

Le  Journal d'un dispa-
ru  (ou  Carnet d'un disparu, 
en tchèque : Zápisník zmizelého) 
est un cycle de chants écrit par 
Leoš Janáček  en  1917  pour  té-
nor, alto, chœurs féminins et pia-
no.
Les textes sont des poèmes ano-
nymes en  dialecte  morave, pu-
bliés en 1916 dans Lidové noviny, 
un quotidien alors publié à Brno, 
décrivant les aventures d'un 
jeune fermier amoureux d'une gi-
tane et qui finit par partir de son 
village avec elle et leur bébé.
On peut y voir une allusion à la 
rencontre récente du composi-
teur, déjà mûr et marié, avec son 
égérie de 38 ans sa cadette, Kami-
la Stösslová.
Cette œuvre se caractérise par ses 
couleurs riches et contrastées, et 
l'exploitation judicieuse de la fraî-
cheur du texte.
On peut aussi noter une certaine 
économie de moyens — le chœur 

pouvant être réduit à trois voix de 
femmes — et peut être rap-
prochée par ce biais d'autres 
pièces qui lui sont contempo-
raines comme  L'Histoire du 
soldat  de  Charles Ferdinand 
Ramuz et Igor Stravinsky.
Un jeune homme rêve d’un 
amour interdit. Un vieil homme 
rêve du jeune homme qu’il fut. 
Entre eux, la forêt des légendes et 
du souvenir…Du cycle de lieder 
de Janacek, Ivo van Hove a tiré 
tout un drame intérieur, à l’image 
de la passion du vieux compo-
siteur tchèque pour son ultime 
muse.
En 1917, un compositeur de 63 
ans, marié et à l’orée de la célébri-
té, rencontre une jeune mère, sa 
cadette de 37 ans. « Sans toi, » lui 
confie-t-il, « aucune de mes com-
positions ne pourrait naître de ce 
désert dans lequel je vis ».
Dès son retour chez lui, Le com-
positeur tchèque Leoš Janáček 

s’attelle à la composition du Jour-
nal d’un disparu relatant l’amour 
d’un adolescent, pour une Tzi-
gane nommée Zefka, et les tour-
ments de sa conscience déchirée.
Le compositeur écrit un cycle de 
vingt-deux chants qui racontent 
le désir brûlant du jeune paysan 
Yanik pour la tzigane Zefka, qui 
lui fait tout quitter pour la suivre. 
Il n’est pas seulement question 
des tourments de la passion 
amoureuse, mais aussi du départ 
et des adieux, du déracinement
L’œuvre intimiste est ardente, « 
d’une sensualité qui fait chavi-
rer tous les repères ». Le metteur 
en scène belge mondialement 
reconnu Ivo van Hove, direc-
teur de l’Internationaal Theater 
Amsterdam, fait de Yanik un 
photographe de renom et trans-
pose  Journal d’un disparu  au-
jourd’hui, en ville. 
ll dégage toute la tension drama-
tique pour construire une œuvre 

où se mêlent théâtre et opéra de 
chambre : le piano devient plus 
que jamais réceptacle des émo-
tions ; les cinq voix, dont trois 
hors plateau, sont au service de 
l’exaltation des sentiments. Tout 
est à vue, traversé par les lettres 
d’amour écrites par Leoš Janáček 
lui-même pour sa muse Kamila, 
les compositions originales d’An-
nelies Van Parys, et l’ingéniosité 
d‘un dispositif qui n’hésite pas à 
faire se superposer les corps au 
plateau et les images animées. 
Un chant d’amour aussi troublant 
que fougueux, entre la romance 
musicale et le monologue inté-
rieur.

Journal d’un disparu – Leoš 
Janáček
Mise en scène Ivo van Hove
Le mercredi 8 mars 2023 au 
Grand Théâtre de Dijon à 20H

par Alain Bardol

Journal d’un disparu au Grand Théâtre
Ciné Actu

Emmett Till :
Une Amérique Noire

Le film «  Emmett Till  » est bien parti pour 
rencontrer un large public dans toute la 
France. Inconnue jusqu’ici du grand pu-
blic français, la cinéaste afro-américaine 
Chinonye Chukwu, d’origine nigérienne, 
avait 1 an, lorsqu’elle est arrivée à Fairbanks, 
proche du cercle polaire. «  Alaskaland  », 
premier long-métrage de la jeune femme 
aurait donc pu s’intituler «  Bonjour Tris-
tesse », tant elle y exprime sa nostalgie liée 
à de longs mois d’obscurité... Aujourd’hui, 
elle signe un troisième long-métrage réalisé 
sous d’autres latitudes : elle y retrace un épi-
sode dramatique de l’Amérique des années 
50/60 quand les lois ségrégationnistes fai-
saient régner la terreur dans les états du Sud 
profond – the Deep South. 
Chinonye Chukwu nous propose la recons-
titution de faits qui se sont réellement pro-
duits ainsi que toutes les étapes de la trop 
courte vie d’Emmett Till (interprété par le 
jeune Jeylin Webb). L’adolescent fut tortu-
ré et lynché à mort par des suprémacistes 
blancs pour avoir sifflé dans l’insouciance 
de son extrême jeunesse l’une des leurs… 
Révoltée et rongée par la douleur, la mère 
d’Emmett décide envers et contre tout d’ex-
poser le cercueil ouvert de son fils, afin que 
le monde entier - via la presse et les médias 
des Etats du Nord de l’Amérique - puisse 
prendre la pleine mesure des atrocités et 
de la barbarie commises. La cinéaste tra-
duit avec efficacité toutes les étapes des 
procédures policières et judiciaires volon-
tairement bâclées lors d’un procès reten-
tissant, qui aboutit à un non-lieu en faveur 

des quatre assassins blancs d’Emmett. Et 
ce, malgré les plaidoiries d’un grand avocat, 
malgré le soutien d’intellectuels issus d’une 
classe moyenne noire cultivée, qui com-
mençait à se faire entendre à l’époque. 
Sous l’angle sociologique, ce film constitue 
un grand chapitre d’une période où les sé-
grégationnistes, tout comme les membres 
du Ku Klux Klan, commettaient des horreurs 
à l’égard des Américains noirs. Malheureu-
sement, Chinonoye Chukwu a choisi, dans 
de trop nombreuses séquences, le parti pris 
d’une esthétique trop léchée. Ce qui fige le 
jeu des acteurs nuit à la densité dramatique 
des faits, à la puissance du combat d’une 
mère déterminée jusqu’au bout.  On regret-
tera que le film n’atteigne pas la dramaturgie 
de livres tels que « Ne Tirez pas sur l’oiseau 
moqueur  », «  La Couleur des sentiments  » 
ou encore « Alabama 63 ».

par  Marie-France Poirier

20

The Civil Rights Act of 1964 met fin 
à la ségrégation raciale aux États-
Unis. Mais, il faudra attendre le 29 
mars 2022 pour que le président 
Joe Biden promulgue le Emmett 
Till Antilynching Act, loi fédérale 
qui prohibe tout acte de lynchage et 
qualifie cette pratique de crime de 
haine. 

Les coups de cœur de

Du nouveau au coin 
des créateurs locaux

22 Rue des Forges
 21000 Dijon

Irène VALLEJO, 
L’infini dans un 
roseau – l’invention 
des livres dans 
l’Antiquité , Le Livre 
de Poche - 7.40€
Une traversée 
passionnante 
des livres à 
travers toutes les 
civilisations.

Ajay CHOWDHURY, 
Le serveur de Brick 
Lane, Le Livre de 
Poche - 6.70€
Un premier polar 
épicé !

Mélissa DA COSTA, 
Les douleurs 
fantômes, Le Livre de 
Poche - 7.30€
Un roman émouvant, 
pétillant et plein de 
sensibilité !

Les Cyanotypes de Val , cartes 
postales 10x15 avec enveloppe – 
2.55 €
Le cyanotype est un procédé 
photographique monochrome négatif 
datant de 1842. On obtient alors un 
tirage bleu de Prusse ou bleu Cyan.
Chaque carte est unique et 
inégalable !

Toujours une bonne occase
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Solution Mots croisés de la p.18

Le Meilleur pour la Faim 

Le Sublime :
La Dolce vita… à la Dijonnaise
Un jeune couple d’Italien vient d’ou-
vrir Le Sublime rue Bannelier. Un éta-
blissement gastronomique qui porte 
bien son nom ! Même s’il aurait aussi 
pu s’appeler : Bellissimo…
 

Il faudra attendre évidemment pour sa-
voir s’il décroche une Palme d’Or (enfin 
dans la sémantique gastronomique, il 

s’agit plutôt de la piste aux étoiles). Mais, 
une chose est sûre, Federico Fellini, s’il était 
encore de ce monde, vous conseillerait de 
pousser la porte du Sublime, ce nouveau 
restaurant franco-italien qui vient d’ouvrir 
en lieu et place de O’Bannelier. Et pour 
cause, c’est la Dolce Vita garantie dans les 
assiettes, toutes plus sublimes les unes que 
les autres, comme il se doit ! 
C’est à un jeune couple d’Italiens – le chef 
Giovanni Spataro Cammarata et la cheffe 
pâtissière Salvina Buttaci – que l’on doit 
cette nouvelle adresse qui veut inscrire 
un peu plus Dijon sur la carte des destina-
tions gastronomiques. Ils sont jeunes (28 
ans) mais cela ne les empêche d’avoir déjà 

un riche passé professionnel. Ils ont fait le 
bonheur de grandes maisons de l’autre côté 
des Alpes jusqu’aux Antilles en passant par 
la station de Courchevel. Et, comme nous 
le confie Giovanni, Dijon, où il a participé 
en 2013 à l’ouverture du Little Italy (une 
véritable institution désormais !), «  est de-
venue leur ville de cœur  ». C’est la raison 
pour laquelle ils ont choisi la cité des Ducs 
pour cette aventure gustative, où ils as-
pirent à « marier le meilleur de l’Italie et de 
la France ». Goûtez les carbonara à la truffe 
de Bourgogne ou encore l’œuf meurette re-
visité et vous comprendrez aisément…   Et, 
naturellement, les plats sont accompagnés 
de vins italiens et français… enfin bourgui-
gnons devrions-nous écrire, chauvinisme 
oblige !

Le Sublime
24 rue Bannelier
21 000 Dijon
Tél. 03.45.83.10.85.
Ouvert du mardi au samedi
de 12 h à 14 h
et de 19 h à 21 h

Salvina Buttaci et Giovanni Spataro 
Cammarata sont tombés amoureux de 
Dijon. Et la cité des Ducs pourrait, elle 
aussi, tomber sous le charme de leur 
cuisine…

Les assiettes sont toutes plus sublimes les 
unes que les autres

BISTRONOMIE

L’HÉMICYCLE : 
UNE OUVERTURE D’EXCEPTION

Comme vous avez pu le découvrir dans 
notre précédent numéro, la place de la 
Libération compte un nouvel établisse-

ment bistronomique qui a tout pour faire des 
émules. Au nom bien choisi, en référence à la 
typologie des lieux, mais également au fait que 
la vie de la Cité s’articule autour (le palais des 
Ducs n’est qu’à quelques pas !), L’Hémicycle 
conjugue un bar et une brasserie d’excep-
tion. Autour d’un estaminet d’envergure, des 
espaces tous plus charmants les uns que les 
autres accueillent à tout moment de la journée 
et jusqu’à tard le soir celles et ceux qui veulent 
simplement boire un verre (ou un cocktail) 
ou déguster un bon petit plat réalisé, comme 
il se doit, à base de produits frais et de saison. 
Des produits issus des filières locales et régio-
nales… À des prix très raisonnables (menu du 
jour, entrée plat ou plat dessert à 14,90 €). Le 
12 février dernier, la soirée d’inauguration fut, 
naturellement pourrions-nous écrire, elle aussi 
d’exception, et celles et ceux qui y ont participé 

s’en souviendront longtemps. Comme quoi ce 
nouvel Hémicycle dijonnais, que l’on ne peut 
que vous conseiller de fréquenter, n’a rien à voir 
avec un autre hémicycle… parisien, qui n’a pas 
bonne presse depuis qu’une certaine réforme y 
a été en débat.

L’Hémicycle
8 place de la Libération - 21000 Dijon

à PROPOS...

Bâti-Net-Environnement vous accompagne 
dans tous vos projets de nettoyage extérieur
de votre habitation en vous proposant les 
techniques les plus efficaces et adaptées à 
vos besoins et budget.

NETTOYAGE VAPEUR HAUTE PRESSION : 
L’utilisation de cette technique brevetée 
de vapeur sous pression est d’une efficacité 
stupéfiante, nous n’utilisons aucun produit 
chimique (ni javel ni fongicide) ainsi nous 
préservons l’intégralité du support nettoyé.

Faites peau neuve

sur votre habitation

offrez-vous un lifting écologique

avec Bâti-Net-Environnement !

ECOLOGIQUE

ECONOMIQUE

EFFET IMMEDIAT

PRESERVE LE SUPPORT

Expert

en nettoyage

extérieur de

votre habitatNOS PRESTATIONS

RENOVATION PAR 
NETTOYAGE VAPEUR :

 Toiture
 Façade
 Terrasse
 Piscine
 Muret

contactez-nous
 06.79.63.02.55

 contact@bati-net-environnement.fr

 9 rue Antoine le Moiturier - 21000 DIJON

C’EST LE MOMENT
DE DÉMOUSSER
VOTRE TOITURE 

BÂTI-NET ENVIRONNEMENT

Ayez recours à des professionnels locaux
06.79.63.02.55 
contact@bati-net-environnement.fr
9 rue Antoine le Moiturier
21000 Dijon 

UN NETTOYAGE VAPEUR 100% NATUREL

Ecologique
Aucun produit chimique ni additif n’est utilisé. C’est la chaleur de la vapeur qui décolle tous 
types de mousses et salissures.

Efficace
Le résultat est instantané. Ce nettoyage, qui ne détériore en aucun cas les différents supports, 
permet de redonner une seconde vie à votre toiture.

100% naturel

Efficacité immédiate

Valoriser votre bien
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TRAITEMENT HYDROFUGE
Après le nettoyage de vos tuiles, Bâti-Net Environnement vous propose d’appliquer le trai-
tement hydrofuge approprié à votre toiture. Celui-ci prolonge la durée de vie de vos tuiles, 
améliore leur apparence tout en redonnant la protection initiale de la surface. Aussi est-ce une 
alternative réelle à un remplacement futur de l’ensemble de vos tuiles. Par là-même, 

LA GARANTIE QUALITÉ
Bâti-Net Environnement effectue un diagnostic complet de votre toiture. Sur chaque chantier, 
cette entreprise dijonnaise réalise un contrôle d’étanchéité sur l’état des tuiles, le faîtage, les 
gouttières, les solins et la cheminée.
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DEVIS GRATUIT

AVANT

AVANT

APRÈS

APRÈS

TRAITEMENT HYDROFUGE
Après le nettoyage de vos tuiles, Bâti-Net Environnement vous propose d’appliquer le trai-
tement hydrofuge approprié à votre toiture. Celui-ci prolonge la durée de vie de vos tuiles, 
améliore leur apparence tout en redonnant la protection initiale de la surface. Aussi est-ce une 
alternative réelle à un remplacement futur de l’ensemble de vos tuiles. Par là-même, 

LA GARANTIE QUALITÉ
Bâti-Net Environnement effectue un diagnostic complet de votre toiture. Sur chaque chantier, 
cette entreprise dijonnaise réalise un contrôle d’étanchéité sur l’état des tuiles, le faîtage, les 
gouttières, les solins et la cheminée.

à PROPOS...

Bâti-Net-Environnement vous accompagne 
dans tous vos projets de nettoyage extérieur
de votre habitation en vous proposant les 
techniques les plus efficaces et adaptées à 
vos besoins et budget.

NETTOYAGE VAPEUR HAUTE PRESSION : 
L’utilisation de cette technique brevetée 
de vapeur sous pression est d’une efficacité 
stupéfiante, nous n’utilisons aucun produit 
chimique (ni javel ni fongicide) ainsi nous 
préservons l’intégralité du support nettoyé.

Faites peau neuve

sur votre habitation

offrez-vous un lifting écologique

avec Bâti-Net-Environnement !
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C’EST LE MOMENT
DE DÉMOUSSER
VOTRE TOITURE 

BÂTI-NET ENVIRONNEMENT

Ayez recours à des professionnels locaux
06.79.63.02.55 
contact@bati-net-environnement.fr
9 rue Antoine le Moiturier
21000 Dijon 

UN NETTOYAGE VAPEUR 100% NATUREL

Ecologique
Aucun produit chimique ni additif n’est utilisé. C’est la chaleur de la vapeur qui décolle tous 
types de mousses et salissures.

Efficace
Le résultat est instantané. Ce nettoyage, qui ne détériore en aucun cas les différents supports, 
permet de redonner une seconde vie à votre toiture.

100% naturel

Efficacité immédiate

Valoriser votre bien
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La Recette de Dany

Cabillaud cuit lentement 
et olives séchées

Pour 4 personnes 

• 800 g environ de dos de cabillaud 
• 2 grosses tomates côtelées
• 1 gousse d’ail
• 50 g d’olives vertes dénoyautées
• Huile d’olive
• Thym
• sel, poivre

20 min 1 heure

Les olives séchées :
Préchauffer le four th. 4 (120°).
Tapisser la plaque du four de papier cuisson, y dépo-
ser les olives. Enfourner pour 1h, laisser refroidir et 
mixer.

Le cabillaud :
Préchauffer le four th. 2/3 (70°).
Couper le dos de cabillaud en 4 morceaux, déposer 
dans un plat à four. Arroser d’un filet d’huile d’olive, 
saler et poivrer. Éparpiller quelques brins de thym et 
enfourner pour 40 min.

Les tomates :
Couper les tomates en tranches épaisses, les faire 
confire dans une poêle avec 2 cuillères à soupe d’huile 
d’olive, l’ail écrasé, sel et poivre, sur feu très doux.

Répartir les tranches de tomate dans les assiettes, po-
ser un morceau de cabillaud et recouvrir d’olives sé-
chées.
Servir de suite.

Les entreprises demandent  
     des compétences très diverses…

Avec l’alternance,
      gagnez en compétences.

Les formations prêtes à l 'emploiafpa.fr
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Agence nationale pour la formation professionnelle des adultes - Établissement public à caractère industriel et commercial
Tour Cityscope, 3 rue Franklin, 93 100 Montreuil - 824 228 142 RCS BOBIGNY
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ALTERNANCE

AFPA : LA VOIE ROYALE 
VERS LES MÉTIERS
L’Agence nationale pour la forma-
tion professionnelle des adultes, plus 
connue sous son célèbre acronyme 
Afpa, met également son savoir-faire au 
service de l’alternance.   
 

Tout un chacun connaît l’efficience de 
l’AFPA pour les formations profession-
nelles qualifiantes pour adultes. Depuis 3 

ans, elle excelle également dans l’alternance, si 
bien que, sur les 5 571 entrées en 2022 sur ses 
8 centres de Bourgogne Franche-Comté, 392 
avaient choisi cette voie. Et son pôle le plus im-
portant, à savoir le site de Chevigny-Saint-Sau-
veur (1 463 entrées l’année dernière), n’a pas 
son pareil pour placer les apprenants sur le 
chemin de l’emploi en réussissant une alchimie 
parfaite entre : une offre de formation étendue 
et adaptée au territoire, l’accueil de personnes 
motivées par l’alternance et les besoins des en-
treprises. Et ce, dans les domaines du bâtiment, 

de l’assistanat, de la comptabilité, des métiers 
de service, de l’industrie (et la liste est loin 
d’être exhaustive). 
L’Afpa   peut être prestataire de CFA d’entre-
prise  : elle forme les alternants du CFA Deca-
thlon installé sur le centre de Chevigny Saint 
Sauveur.
 L’une des autres forces de l’Afpa réside dans le 
fait qu’elle propose des entrées égrenées pour 
les alternants, tous les deux mois  », souligne 
Sandrine Marlet, directrice du développement.
Dans le cadre de la promo 16-18, programme 
de l’AFPA à destination des décrocheurs, l’alter-
nance est promue grâce aux mises en situation 
sur les plateaux techniques 
Une Plateforme Alternance a également vu 
le jour afin d’accompagner au mieux les per-
sonnes qui optent pour cette voie de formation, 
avec notamment une aide dans la recherche 
d’entreprise. Pour l’alternance aussi, l’AFPA 
se démultiplie, si bien que le centre de Chevi-

gny-Saint-Sauveur enregistre un taux d’entrée 
dans l’emploi supérieur à 80% dans les 6 mois !

Pour tout renseignement, le centre Afpa de 
Chevigny-Saint-Sauveur vous accueille tous les 
jeudis matins
 
Centre AFPA
2 rue du Château 21800 Chevigny-Saint-
Sauveur
09.72.72.39.36.
www.afpa.fr

www.epicetoutlacuisinededany.fr
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NOUVEAU CAMPUS

SI UN ENTREPRENEUR SOMMEILLE EN TOI…
L’IFAG PEUT LE RÉVÉLER
Contrairement aux idées reçues, l’entre-
preneuriat n’est pas uniquement desti-
né à ceux qui ont de l’expérience. Choix 
de vie, état d’esprit, conviction… chacun 
a sa propre définition de l’entrepreneu-
riat ! Destiné à certains profils, créer ou 
reprendre un business nécessite tout 
de même certains traits de caractère 
particuliers. Si tu disposes des qualités 
déclinées ci-dessous, alors tu possèdes 
l’âme d’un entrepreneur ! Et le nouveau 
Campus dijonnais de l’IFAG, le 27e à 
l’échelle nationale de cette école de 
management de référence pour entre-
prendre et innover, est fait pour toi !
 
#Tu souhaites être un acteur du changement 
et prendre des initiatives. Sans peur face aux 
échecs et téméraire face aux risques, tu crois en 
toi et en ton projet.
 
#Tu oses. Véritable force de caractère, l’audace 

est ta capacité à agir, à entreprendre, à persister 
sans jamais abandonner et à te faire confiance.
 
#Tu fais preuve de créativité, si bien que tu es 
susceptible d’apporter une valeur ajoutée à un 
produit et/ou un service, donc de te différencier 
des autres concurrents et ainsi de progresser 
plus rapidement !
 
#Tu t’intéresses aux problématiques actuelles 
(environnementales, sociétales…) et aux en-
jeux à venir (sanitaires, humains…). Grâce à 
cela, ton projet perdurera dans le temps.
  
#Tu as envie de faire un travail passionnant, 
autrement dit exercer un métier que tu aimes 
dans lequel tu es doué. Réussir à fusionner épa-
nouissement personnel et professionnel te per-
met de donner vie à ton projet entrepreneurial 
outrepassant les difficultés et explorant dans 
son intégralité ta passion.
 
#Tu es prêt à assumer des responsabilités aus-
si bien pour satisfaire tes clients que garantir 

l’avenir de tes collaborateurs ou assurer la pé-
rennité de ton entreprise.
 
#Tu sais faire preuve de rigueur, une qualité in-
dispensable chez un bon entrepreneur, qui te 
permet de gagner en efficacité. 

Tu t’es reconnu en lisant cet article ? Il sem-
blerait que tu aies l’âme d’un entrepreneur ! 
Rejoins l’IFAG aux portes ouvertes du 25 fé-
vrier de 9h à 16h.
Passe le concours le 4 mars,  l’IFAG t’accom-
pagnera dans la construction de ton projet 
professionnel !

OSEZ!

LANCEZ-
VOUS!

BTS MCO / BAC+2
Management Commercial 
Opérationnel

BACHELOR / BAC+3
Manager d’Unité 
Opérationnelle

Contactez-nous dès maintenant !
Pôle Formation 21-71

6 Allée André Bourland
BP 67007 - 21070 Dijon Cedex

Tél : 06 08 77 75 68
dijon@ifag.com

IFAG 
10 allée André Bourland - 21000 DIJON
www.ifag.com
 
Portes ouvertes
le 25 février de 9 h à 16h
Concours le 4 mars 
Service admissions 06.08.77.75.68. 

« DES MÉTIERS SOCIALEMENT 
TRÈS UTILES »

our tous, toute la vie, 
partout !  », tel est 

le slogan de 
l’ADMR qu’il 
n’est besoin 
de présen-
ter tellement 
cette struc-
ture apporte, 

depuis long-
temps, sa pierre 

indispensable au 
maintien à domicile 

des personnes âgées. Ce 
slogan qui est vrai pour ses nombreux 
bénéficiaires peut aussi l’être pour vous, 
si vous cherchez un emploi dans le sec-
teur sanitaire et social. Le directeur des 
services à domicile, Aurélien Faria, nous 
en dit plus… 
 
Quels sont les métiers proposés par l’ADMR ? 
«  Les métiers principaux que nous proposons 
à l’ADMR portent sur l’accompagnement, le 
service aux seniors, aux personnes handica-
pées et aux familles. Derrière ces qualificatifs 
se trouvent évidemment des emplois d’aide à 
domicile, d’auxiliaires de vie sociale, qui appar-
tiennent au secteur sanitaire et social. Il s’agit 
d’accompagner la personne au quotidien, aussi 
bien dans l’entretien de son cadre de vie que 
dans ses gestes essentiels, à l’instar des repas, 
la toilette, l’habillement, les courses et les pro-
menades… »
 
Nous sommes en plein dans le lien social…
«  L’essentiel réside dans la présence à domi-
cile et l’accompagnement des personnes âgées 
qui sont souvent isolées. La prestation en 
elle-même, même si elle fait partie intégrante 
de nos engagements, n’est pas le seul objec-
tif. L’échange avec l’autre est capital. Ce sont 
des métiers où chacun s’enrichit du contact 
de l’autre, où la réciprocité est bien présente. 
Nos bénéficiaires s’enrichissent du contact de 
l’aide à domicile et nos salariés s’enrichissent 
de ces parcours de vie qui sont souvent riches. 
Des personnes de 70, 80, 90 ans, voire parfois 
100 ans, ont des choses à raconter, des valeurs 
à transmettre, des émotions à communiquer. 
C’est ce qui fait la richesse de ces emplois ».
 
Et vous êtes également présent sur la mé-
tropole ?
« Oui bien évidemment ! Sur les 600 salariés qui 
œuvrent sur le département totalement desser-
vi par nos associations locales, une centaine in-

tervient sur le territoire de la métropole dijon-
naise. C’est conséquent… Nous sommes l’un 
des prestataires principaux sur Dijon. L’ADMR 
est née dans les territoires ruraux et s’est rapi-
dement déployée en milieu urbain ».
 
Le profil de vos salariés demeure-t-il essen-
tiellement féminin ? 
«  Nous avons encore majoritairement des pu-
blics féminins dans nos effectifs mais la pro-
portion masculine a tendance à augmenter. Sur 
certaines de nos associations locales, nous at-
teignons même un tiers de salariés masculins. 
Une chose est sûre, ces emplois s’ouvrent à des 
profils différents d’il y a quelques décennies. 
Nous pouvons avoir des jeunes sortant de for-
mations diplômantes mais aussi des personnes 
en reconversion professionnelle. Certains ont 
pu penser avant que ce n’était que des emplois 
d’aide-ménagère, que le seul objectif était d’en-
tretenir le logement, là nous sommes sur des 
vrais métiers de professionnels du secteur sani-
taire et social ».
 
Quels profils recherchez-vous ?
« Nous sommes ouverts à l’ensemble des profils 
sachant, qu’à l’entrée, ils bénéficient d’un tuto-
rat et d’une formation. Cela leur permet d’avoir 
une aisance sur certaines missions qui peuvent 
susciter des craintes, comme l’utilisation de 
certains matériels tels les lits médicalisés. Nos 
salariés ont la possibilité de se former et d’ap-
préhender les techniques dans un appartement 
pédagogique situé au centre-ville de Dijon. 
Rien n’est mieux que l’exercice pratique et l’in-
tégration par simulation ». 
 
Ce sont désormais de véritables carrières 
qui s’ouvrent à celles et ceux qui vous re-
joignent ?
« Nous accompagnons nos salariés sur des vali-
dations des acquis de l’expérience au fil de leur 
carrière. Nous faisons en sorte qu’ils puissent 
notamment décrocher le DE AES (diplôme 
d’Etat d’accompagnant éducatif et social) qui 
peut leur permettre une progression dans le 
secteur médico-social. En entrant chez nous, 
ils peuvent s’ouvrir une belle carrière. Parmi 
les profils très variés, nombre de jeunes nous 
rejoignent soit pour des emplois pérennes soit 
pour une période plus courte. Nous faisons en 
sorte de nous adapter le plus possible par rap-
port aux aspirations. Concernant la prise en 
charge de la mobilité, nous indemnisons bien 
entendu les kilomètres effectués dans le cadre 
professionnels mais nous allons même plus 
loin en développant progressivement une flotte 
de véhicules de service destinée à nos aides à 
domicile. Soixante véhicules ont d’ores et déjà 

été mis à disposition depuis le mois de janvier 
et cela va monter en puissance ».
 
Et vous intervenez sur un secteur en ten-
sion…
« Oui, pour celles et ceux qui ont la motivation 
et un savoir-être suffisant, car nous intervenons 
auprès de personnes souvent fragilisées, il y un 
emploi à la clef. Nous souhaitons maintenir 
une qualité de service et de satisfaction pour 
tous nos bénéficiaires. Maintenir les personnes 
à domicile dans des conditions acceptables 
représente, on le voit bien, un enjeu partagé 
par tous. Le bien-vivre du grand âge à domi-
cile est essentiel. Nous avons à cœur d’œuvrer 
pour l’humain au sens large. Que ce soit pour 
nos bénéficiaires ou pour nos salariés… Et ce, 
afin que chacun s’y retrouve. Un parcours de 
prise en charge dans la plus grande quiétude 
et l’exercice d’un métier dans les meilleures 
conditions, c’est cette alchimie que nous visons 
à attendre au quotidien. Et avec le vieillisse-
ment de la population qui impactera tous les 
territoires, elle sera encore plus capitale… Et 
nos emplois, socialement très utiles, le seront 
encore plus ! »

ADMR

www.fede21.admr.org

Aurélien Faria, directeur des services à 
domicile de l’ADMR 21
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VESOUL AGROCAMPUS CFA SANITAIRE & SOCIAL

L’ETABLISSEMENT DES METIERS 
DU VIVANT ET DE LA TECHNOLOGIE

L’AVENIR… AU CŒUR

Dans le domaine de l’agronomie mais 
aussi du machinisme agricole, Vesoul 
AgroCampus représente une référence. 
Et cela n'est pas seulement vrai parce 
que cet établissement œuvre à nombre 
de projets d’innovation de taille dans le 
secteur. Non ce pôle d’excellence forme 
les grands professionnels de demain 
qui sauront conjuguer agriculture et 
écologie. Ne manquez pas ses Portes 
ouvertes le samedi 4 mars…

esoul AgroCampus est 
un établissement qui ac-

cueille plus 750 apprenants 
(lycéens, étudiants, appren-

tis et stagiaires). Il propose 
notamment des formations 

supérieures dans le secteur de 

l’agronomie, des productions agricoles et de la 
maintenance des matériels.
Reconnu pôle d’excellence dans la filière du 
machinisme agricole, l’établissement de Vesoul 
est porteur du Campus Des Métiers et des Qua-
lifications en Agroéquipements, en partenariat 
avec le lycée Cassin de Mâcon, l’IUT de Chalon-
sur-Saône et l’Institut agro de Dijon.
Le secteur du machinisme agricole regroupe 
les entreprises de la construction, la distribu-
tion des matériels agricoles, forestiers, d’entre-
tien des milieux naturels et des espaces verts. Il 
connaît aujourd’hui une forte mutation tech-
nologique (développement du numérique, 
électronique embarquée, robotique…) au ser-
vice d’une agriculture plus performante et inté-
grant la transition agro-écologique.
Ce consortium d’établissement permet ainsi de 
proposer des parcours complets de formation 
du baccalauréat jusqu’au doctorat en passant 

par des diplômes tel que le BTS, le BUT, la li-
cence professionnelle.
Les Agroéquipements représentent véritable-
ment un secteur de haute technologie où cha-
cun peut trouver sa place.

S’il y a un CFA qui a du cœur, 
c’est bien celui-là ! Et nous 
n’écrivons pas cela unique-
ment parce qu’il rayonne 
dans le secteur médico-so-
cial. Et rayonner est un doux 
euphémisme…
 

e CFA 
n’est pas 

comme les autres. Les valeurs 
associatives qui l’animent y sont 
pour beaucoup : la bienveillance, 
la cohésion ou encore la solidari-
té (pour ne citer que celles-ci ! ). 
Aussi n’est-il pas étonnant que ses 
effectifs aient cru de façon expo-
nentielle : de 4 apprentis en 2013 à 
500 aujourd’hui ! C’est dire si l’ex-
pertise de cette structure pilotée 
de main de maître par Laurence 
Moreau est désormais reconnue 
par tous les acteurs du 
Ce ne sont pas moins de 13 forma-
tions qu’elle propose : accompa-
gnant éducatif et social, aide-soi-
gnant, ambulancier, assistant de 
service social, conseiller en éco-
nomie sociale et familiale, édu-
cateur jeunes enfants, éducateur 
spécialisé, éducateur technique 
spécialisé, ergothérapeute, infir-
mier, masso-kinésithérapeuthe, 
moniteur-éducateur, technicien 
en intervention sociale et fami-
liale, tels sont les métiers d’avenir 
auxquels prépare ce CFA hors les 

murs, qui délègue la formation à 
23 UFA (Unités de formation d’ap-
prentis) réparties sur le territoire 
régional. 
L’accompagnement au plus près 
de chacun des apprenants, notam-
ment dans l’obtention des aides, 
est inscrit dans son ADN. Des 
journées sont même dédiées dans 
le projet orientation et formation 
afin de leur faciliter la recherche 
de la structure professionnelle qui 
les accueillera. Une des clés pour 
sécuriser les parcours ! 

Taux record 
d’insertion 
dans l’emploi
Mais l’accompagnement concerne 
également les employeurs, avec 
qui sont affinés les projets de re-
crutement. Une équipe disponible 
est à leur écoute en permanence. 
Et celle-ci se charge même de 
l’établissement des CERFA. Tout 
est fait dans ce CFA, dont le siège 
est basé près de la Toison d’Or à 
Dijon, pour faciliter et simplifier la 
vie des jeunes mais aussi des em-
ployeurs. 
Et les résultats montrent que cette 
approche gagnante-gagnante 
fonctionne à plein. Celui-ci en-
registre, en effet, des taux records 
d’insertion dans l’emploi, à l’instar 
de celui des éducateurs-spéciali-
sés, la formation la plus représen-
tée, qui dépasse les 94% ou encore 
celui des aides-soignants qui at-
teint les 98% !
Avec une offre de formation plei-
nement adaptée à des métiers por-
teurs où l’employabilité est au ren-
dez-vous, le CFA Sanitaire & Social 
BFC représente un établissement 
d’avenir… Que ce soit vers la Fonc-
tion publique d’État, la Fonction 
publique hospitalière mais aussi 
la sphère privée. Ne manquez pas 
ainsi les journées portes ouvertes 
des 23 instituts partenaires de 
ce CFA, où vous constaterez, par 
vous-même, à quel point il peut 
être au cœur… de votre avenir !

www.bfc.experts-comptables.fr

L’expertise comptable. 
Des parcours professionnels accessibles à tous.

Expertise Comptable, Conseil, Gestion, 
Juridique, Finance, Digital, Ressources 
Humaines, Marketing...

Scanne ce code pour 
découvrir ta future carrière !

CFA Sanitaire & Social BFC
5-7 allée André Bourland
21000 Dijon
03.80.69.24.07.
www.cfa-sanitaire-social-bfc.org

Une équipe motivée au service de tous les apprenants et de tous les 
employeurs : Emilie Bouglé, Laurence Moreau, Cécile David, Karen 
Benoist, Léa Tupinier, Fabienne Goldsztejn, Audrey Gallet et Audrey 
Maignot 

Vesoul AgroCampus
16 rue Edouard Belin - 70000 Vesoul
vesoul-agrocampus.fr
03.84.96.85.00.
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ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR GROUPE ALTERNANCE

PLUS DE 3 000 ÉTUDIANTS 
ÉTRANGERS

VOUS AUSSI, VOUS SEREZ « PIQUÉ ! »

Nous faisons tout pour que le panel des for-
mations soit le plus large possible grâce à un 
travail partenarial avec l’Académie de Dijon 
et le monde économique. Mais concomitam-
ment, notre objectif est que tous les étudiants 
puissent vivre dans les meilleures conditions. 
Nous avons la chance d’avoir en terme de ser-
vices, dans le domaine culturel, sportif… une 
offre très étoffée. Dijon reste aussi à taille hu-
maine, si bien que les étudiants se retrouvent 
un peu comme dans un cocon familial », insiste 
l’adjoint dijonnais Hamid el Hassouni, non 
sans développer : «  Il faut ajouter à cela qu’il 
n’y a pas de tension dans le logement public 
comme privé et les loyers qui sont très attractifs. 
Nous avons aussi l’obsession de la question du 
pouvoir d’achat des étudiants avec, comme ob-
jectif, de réduire les écarts. Cela se traduit, entre 
autres, par l’augmentation de bourses munici-
pales sur critères sociaux, la division par deux, 
l’année dernière, du coût des transports pour 

les boursiers…  » La Carte Culture étudiants, 
qu’il n’est plus besoin de présenter, apporte 
également sa pierre à cet édifice. 
Autant de raisons qui font que Dijon est fré-
quentée en moyenne par 3 000 à 4 000 étudiants 
étrangers chaque année. Que ce soit à l’Univer-
sité de Bourgogne Franche-Comté, à Sciences-
Po – qui intégrera en 2026 un nouveau campus 
laboratoire partagé avec l’École nationale su-
périeure d’art (Ensa) et l’École supérieure de 
musique (ESM) –, à la Burgundy School of Bu-
siness, à AGROSUP, l’un des premiers établisse-
ments français dans la formation d’ingénieurs 
en agronomie et en agroalimentaire… Et la liste 
des établissements au sein desquels les langues 
sont multiples est loin d’être exhaustive ! 
Et depuis l’inauguration de la Cité internatio-
nale de la Gastronomie et du Vin, le 6 mai der-
nier, une autre grande école a ouvert ses portes. 
Dans le canon de lumière s’est implantée 
l’École Ferrandi, qualifiée par les profession-

nels comme « le Harvard de la Gastronomie ». 
La cerise sur le gâteau estudiantin dijonnais…
 

Camille Gablo

Au sein du Groupe Alternance qui 
rayonne sur le territoire national avec 
53 établissements, la formation de ses 
dirigeants se fait en interne. Charlotte 
Juilly, la responsable de l’entité dijon-
naise, en est la parfaite illustration… elle 
qui a, dans son ADN, la passion pour la 
réussite de tous, des étudiants comme 
des entreprises ! 
 

Il suffit de pousser les portes pour s’apercevoir 
que ce n’est pas un établissement comme 
un autre. Vous constaterez aisément que ce 

groupe n’est autre que l’un des acteurs majeurs 
de l’alternance dans l’Hexagone. L’école dijon-
naise, située en plein cœur de ville – à quelques 
pas de la place Wilson – illustre parfaitement 
la passion qui anime le Groupe Alternance 
pour la réussite de ses étudiants. Le terme usité 
dans ses murs – après une extension en cours, 
ils offriront bientôt 1 500 m2 aux 500 étudiants 
– n’est autre que : « Nous sommes tous piqués ! 
» Les 13 salariés comme l’ensemble de l’équipe 
pédagogique (une quarantaine d’intervenants) 

n’ont qu’un seul mot à la bouche : la réussite 
des jeunes…  mais aussi celles des entreprises 
qui les accueillent. Et les chiffres parlent d’eux-
mêmes : 88% de taux de réussite et surtout 91% 
de taux d’employabilité. Il n’est ainsi pas éton-
nant que le Groupe Casino, McDonald’s et + de 
300 entreprises vouent une confiance totale à 
cette école supérieure qui proposent des titres 
et diplômes du bac au Master, à l’instar des BTS 
GPME – NDRC – MCO , des Bachelors Chargé 
de RH, Responsable marketing communica-
tion, Responsable du développement com-
mercial ou du Master Ingénieur d’affaires. Des 
formations en adéquation avec les besoins des 
entreprises du territoire, qui, comme les jeunes, 
sont accompagnés de A à Z. Et pas que pour la 
partie administrative, puisque cela va même 
jusqu’à la rédaction conjointe des rythmes d’al-
ternance… Depuis 2016, date de sa création 
par Charlotte Juilly, cette école n’a eu de cesse 
de progresser pour devenir une référence de 
l’alternance dans le supérieur. Une référence 
passionnante ou « piquante » c’est selon vous !

DIPLÔMANTES
FORMATIONS

en ALTERNANCE
BAC À BAC+5
+50 CAMPUS PARTOUT EN FRANCE

VENTE & COMMERCE - MARKETING & GESTION 

ADMINISTRATION & RESSOURCES HUMAINES 

TITRE PRO - BAC PRO - BTS - BACHELOR - MASTERE

10 BOULEVARD CARNOT
03 80 38 24 24

www.groupe-alternance.com
10 boulevard Carnot - 21000 Dijon
03.80.38.24.24
 
https://www.instagram.com/
groupealternancedijon/

Chaque année, l’UB ainsi que les grandes 
écoles dijonnaise accueillent de très 
nombreux étudiants internationaux. Et ceux-ci 
sont reçus au palais des Ducs…

PORTES OUVERTES 
SSaammeeddii  0044  mmaarrss  22002233    ddee  99hh  àà  1133hh  

1 rue Pelletier de Chambure 21000 DIJON 

LLyyccééee  GGéénnéérraall  eett  TTeecchhnnoollooggiiqquuee  
  
  22ddee  GGTT  ddéésseeccttoorriissééee  
  BBAACC  TTEECCHHNNOO    SSTT22SS  
  Options Européenne, Audiovisuel 

EEnnsseeiiggnneemmeenntt  SSuuppéérriieeuurr  
  
  BBTTSS    SSPP33SS,,  EESSFF  
  DDEE  CCEESSFF  
              

LLyyccééee  PPrrooffeessssiioonnnneell  
  
  CCAAPP  EEPPCC  
  BBAACC  PPRROO  AAGGOORRAA  
  BBAACC  PPRROO  MMAA  
  BBAACC  PPRROO  MMCCVVAA  
  BBAACC  PPRROO  MMCCVVBB  
  BBAACC  PPRROO  AASSSSPP    
  Option UF2S 

www.lycee-simoneweil-dijon.org 

Samedi 4 Mars    Mercredi 12 Avril 

JOURNÉES 
PORTES

OUVERTES

9h-13h

9h-17h

10 Boulevard 
Carnot
03 80 38 24 24
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ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR

DIJON : LA VILLE AUX 600 CLOCHERS… 
ÉTUDIANTS

« JE VIENS DE PARIS… »

La capitale régionale ne compte pas 
moins de 600 formations dans l’ensei-
gnement supérieur. Mais ce n’est pas 
la seule raison qui fait que Dijon porte 
bien le qualificatif de ville estudiantine 
par excellence…
 

Lorsque fut annoncée l’arrivée de l’Orga-
nisme international de la Vigne et du Vin 
à Dijon, aux dépens, rappelons-le, de deux 

autres capitales – vineuse et bulleuse ! –, Bor-
deaux et Reims, le président Luigi Moio glissait 
qu’il gardait un souvenir impérissable de ses 
études dans la capitale des Ducs. Comme Gus-
tave Eiffel, Henry Darcy, Hyppolyte Fontaine, 
Jean-Jacques Rousseau ou encore Jacques-Bé-
nigne Bossuet (pour ne citer qu’eux !), le pré-
sident de l’ONU du Vin a usé ses fonds de cu-
lottes sur les bancs dijonnais. C’était il y a des 
décennies et ne doutons pas qu’il a apprécié le 
fait que le rayonnement de l’enseignement su-

périeur, dans tous les domaines, soit l’un des pi-
liers de la stratégie de la métropole pour écrire 
l’avenir au présent. 
Comme l’a annoncé le maire et président de 
la métropole, François Rebsamen, lors de ses 
vœux en janvier dernier au Zénith : « Les étu-
diants sont désormais plus de 40 000 à Dijon et 
seront probablement 5 000 de plus d’ici 5 ans ! » 
Et l’ancien ministre du Travail d’annoncer :   
«  Nous lancerons en 2023 un nouveau projet 
intitulé Campus 2, à côté des deux écoles d’in-
génieurs, entre les CHU et l’Université. Celui-ci 
sera destiné à accueillir une école déjà présente 
sur le territoire, en pleine croissance, le CESI, et 
des espaces pour de jeunes entreprises liées à 
la santé  ». Rappelons que le Campus 1 repré-
sente une vitrine innovante et connectée où se 
forment les étudiants de deux des derniers éta-
blissements qui ont fait le choix de s’implanter 
dans la capitale régionale : l’École supérieure 
de l’électronique de l’ouest (ESEO) et l’École 
spéciale des travaux publics, du bâtiment et de 

l’industrie (ESTP). Un bâtiment qui accueille 
un show-room de On Dijon, véritable Fab Lab, 
afin qu’ils puissent découvrir et participer plei-
nement à la smart city d’aujourd’hui et de de-
main… 

Un avenir proche qui devrait aussi enregis-
trer l’arrivée de l’École nationale d’architec-
ture. 
Au total aujourd’hui, ce ne sont pas moins 
de 600 formations qui sont proposées sur le 
territoire métropolitain, si bien que les étu-
diants peuvent trouver leur bonheur sans 
avoir à s’expatrier…
L’université n’a eu de cesse de progresser 
dans le prestigieux classement de Shan-
ghai; la cité des Ducs compte plus de 1 500 
chercheurs; de nouvelles entités dans des 
secteurs particulièrement recherchés par 
les entreprises ont vu le jour, à l’instar, par 
exemple, de l’ESADD (École supérieure 
appliquée au design et au digital) qui est 
unique en Bourgogne Franche-Comté… 
Nous pourrions continuer longtemps cet 
inventaire à la Prévert (même si ce poète est 
plus étudié au collège), mais une chose est 
sûre, le champ des possibles est vaste pour 
les post-bac. 
En septembre dernier –  autrement dit lors 
de la précédente rentrée –  le magazine 

L’Étudiant classait sur 45 villes de France – 
quel que soit leur nombre d’étudiants – Di-
jon à la 16e place. Certes la ville rose, Tou-
louse, conserve des couleurs d’avance pour 
le monde estudiantin (122 000) mais Dijon 
devance tout de même Lille, Nice ou encore 
Orléans… Et la qualité de vie (avec un indi-
cateur atteignant 22 sur 30) est largement 
plébiscitée, à tel point que le magazine 
publiait le témoignage suivant d’une jeune 
d’Ile de France : « Je viens de Paris et je pré-
fère mille fois vivre ma vie d’étudiante ici ! » 
En parallèle à la vie d’étudiant, quatre autres 
critères étaient étudiés de près pour élabo-
rer ce palmarès : les formations, l’attractivi-
té, le cadre de vie et l’emploi… Et au total, 
la cité des Ducs décrochait un envieux 98 
points sur 151 ! Ce qui la plaçait à la 3e place 
des villes comptant entre 20 000 et 40 000 
étudiants juste derrière Poitiers et Caen…

CONTRAT,
ALTERNANCE,
QUALIFICATION,
EMPLOI
Nous recrutons.

PLUS D’INFO

HÔTELLERIE-RESTAURATION
FLEURISTE et COIFFURE
ALIMENTATION
VENTE-COMMERCE
AUTOMOBILE
OPTIQUE

FORMEZ-VOUS EN APPRENTISSAGE

ecoledesmetiers.fr

DANS LES FILIÈRES QUI RECRUTENT

DU CAP AU BTS

Dijon tutoie les sommets dans les classements 
nationaux étudiants depuis de nombreuses 
années

Le déménagement du campus  
de Sciences-Po Dijon, actuellement 
avenue Victor Hugo (notre photo),  
est au programme
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LE GOÛT D’APPRENDRE : 
UNE MÉTHODE 3 ÉTOILES
Des cours hors cadre scolaire pour 
favoriser la réussite de tous… et no-
tamment ceux qui ont décroché lors 
du Covid. Voilà ce que propose « Le 
Goût d’Apprendre ». Les parents qui 
confient leurs enfants à ses quatre 
grands professionnels – et qui ont 
droit à des retours éclairants après 
des cours sur une courte période – 
apprécient ! 
 

S’ils avaient exercé dans l’univers de la 
gastronomie, le Guide Michelin leur 
aurait accordé 3 étoiles. Nous nous 

permettons cette métaphore culinaire eu 
égard à l’appellation de la structure qu’ils 
ont ouverte à Dijon le 26 septembre dernier :  
« Le Goût d’apprendre »  ! Leur objectif : 
donner les clés pour apprendre à tous ceux 
qui en ont besoin. Que ce soit lié à un dé-
crochage scolaire, à un besoin de consoli-
der des acquis ou bien à une inadaptation 
au milieu scolaire… Après avoir, dès la sor-
tie du premier confinement, épaulé, sous 
une forme associative, plus de 300 élèves 
ayant subi les affres du Covid dans les 

quartiers populaires, ils ont décidé de faire 
profiter de leur méthode singulière le plus 
grand nombre : avec, comme socle, l’an-
glais, le français et les maths, ils donnent 
des clefs pour apprendre. Et celles-ci sont 
au nombre de quatre : «  Avoir confiance 
en ses capacités, accepter ses erreurs, 
comprendre comment on a appris, être 
autonome  ». Leurs cours collectifs, avec 
un nombre restreint d’élèves et plusieurs 
adultes leur montrant la voie, sont uniques 
en leur genre. Dispensant également des 
cours individuels, ils ouvrent aussi leurs 
locaux en cœur de ville à ceux qui veulent 
faire leurs devoirs ailleurs qu’à l’école ou 
chez leurs parents. Du CE2 au Bac + 2, 
élèves et étudiants peuvent profiter pleine-
ment de leur savoir-faire. Particulièrement 
diplômés, Eleanor Stansbury (doctorat en 
psychologie des apprentissages), Florent 
Crevat (agrégé de physique-chimie), Ju-
liette Rigaud (Ecole Normale Supérieure 
à Paris) et Valère Vanier (diplômé de lit-
térature antique) forment une équipe au 
service de la réussite de toutes et tous. À 
l’occasion de leur ouverture, ils offrent une 
réduction de 50% !   

NOUVEAUTÉ

Des cours hors cadre scolaire...

...pour développer
des clés pour apprendre !

Cours collectifs
........50 €/1h30
Salles d’étude
........30 €/mois
Cours particuliers

........ 30-50€/h
(selon le niveau)

-50%
25€

15-25€

15€

Pro�tez de l’o�re 
d’ouverture !

*Sur la première séquence de 10 cours
collectifs ou 5 cours particuliers

*

4 clés pour apprendre

Avoir con�ance en sa
capacité à apprendre

Accepter ses erreurs
Comprendre comment
on a appris
Être autonome

        41
    rue de Mulhouse
21000 Dijon

07 66 57 24 61

contact@legoutdapprendre.fr

legoutdapprendre.fr
41 rue de Mulhouse - 21000 Dijon
09.70.66.13.88.
Du lundi au vendredi de 14 h - 20 heures
Le samedi de 9 h à 13 heures 

 

 

 

UUNN  RREEGGAARRDD  VVEERRSS  LL’’AAVVEENNIIRR……    
[[LLyyccééeenn..nnee  oouu  aapppprreennttii..ee]]  

 

CCAAPP MMaarrooqquuiinneerriiee  [apprentissage] eenn  11  oouu  22  aannss  

  

TTIITTRREESS  PPRROOFFEESSSSIIOONNNNEELLSS  ::  

• Préparateur(rice), Monteur(euse) 

Piqueur(euse) 

[[MMAARROOQQUUIINNEERRIIEE]]    

BBAACC  PPRROO  ddee  TTeecchhnniicciieenn((nnee)) MMééttiieerrss  dduu  ccuuiirr  

[Formation initiale ou en apprentissage] 

CCAAPP MMaarrooqquuiinneerriiee  [apprentissage] eenn  11  oouu  22  aannss  

TTIITTRREESS  PPRROOFFEESSSSIIOONNNNEELLSS  ::  

• Préparateur(rice), Monteur(euse) 
• Piqueur(euse) 

[[IINNDDUUSSTTRRIIEE]]  

FFoorrmmaattiioonn  ppoosstt  BBAACC  eenn  11  aann  

MMEENNTTIIOONN  CCOOMMPPLLEEMMEENNTTAAIIRREE  

CContrôle NNon DDestructif  

[Apprentissage ou formation continue, 19 semaines au lycée – 28 
semaines en entreprise] 

 

 

[[PPHHOOTTOOVVOOLLTTAAIIQQUUEE]]  

FFoorrmmaattiioonn  ppoosstt  BBAACC  eenn  11  aann  

  [Accessible sans le bac] 

FFCCIILL  TTeecchhnniicciieenn((nnee))  ddee  MMaaiinntteennaannccee  eett  ddee  CCoonndduuiittee  ddee  
CCeennttrraalleess  PPhhoottoovvoollttaaïïqquueess 

[18 semaines au lycée – 18 semaines en entreprise] 

12, avenue du Maréchal De Lattre De Tassigny – 21500 MONTBARD 

Tel : 03 80 92 01 00 -  Courriel : 0210056x@ac-dijon.fr  
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UIMM

DIRECTION… L’INDUSTRIE
Le Pôle formation UIMM Bourgogne 21-
71 a un objectif d’accueillir plus de 700 
apprentis (plus de 600 actuellement) à 
la rentrée prochaine sur ses sites de Di-
jon et Chalon-sur-Saône. C’est dire son 
excellence !
 

La fabrique de l’avenir… » Telle est l’appella-
tion du Pôle Formation UIMM Bourgogne 
21-71. Fort justement, pourrions-nous 

ajouter, tellement celui-ci n’a de cesse de placer 
les jeunes, par l’alternance, sur la voie de l’em-
ploi dans l’industrie sur les bassins dijonnais 
et chalonnais.«  Nous avons maintenu notre 
nombre d’apprentis en ce qui concerne les BTS 
et avons plus de 230 alternants de bac + 3 à bac 
+ 5. Nous rencontrons encore des probléma-
tiques sur le niveau 4 (bac) où l’image de l’alter-
nance reste toujours délicate auprès des jeunes 
et de leurs familles alors qu’elle s’apparente à 
un véritable accélérateur de carrières », détaille 
Cyril Jorand, directeur commercial du Pôle For-
mation UIMM Bourgogne 21 71, tout en préci-

sant : « Que ce soit pour les métiers industriels 
traditionnels (maintenance, électronique, élec-
trotechnique, usinage, soudage…) ou les mé-
tiers innovants (fabrication additive, contrôle 
non destructif, industrie 4.0…), les débouchés 
sont nombreux, eu égard à la forte demande ». 
Parmi les nouveaux diplômes dispensés à la 
rentrée prochaine, il y en a 7 qui vont être pro-
posés  ! Citons notamment les Licences Pro 
CAPPI (Conception et amélioration de proces-
sus et procédés industriels) en collaboration 
avec le CNAM : des licences en Lean manufac-
turing (amélioration continue), en Innovation 
produits process et sur l’industrie du futur. 
Nous pourrions aussi évoquer le BTS MCO 
(Management commercial opérationnel) suivi 
du Bachelor (Responsable d’Activité) proposés 

au Campus IFAG, ainsi que le Bachelor Mainte-
nance avancée (technologies 4.0).
Ce Pôle forme aussi des ingénieurs Parcours en 
cyber sécurité, Parcours en IOT (Internet des 
objets), Parcours CND (contrôle non destruc-
tif), grâce à un partenariat avec l’ESIREM. De 
multiples formations en phase avec les attentes 
des entreprises qui seront présentes lors des 
prochaines journées portes ouvertes…

Portes ouvertes : Le 25 février - De 9 h à 16 h
Inscriptions sur  
www.formation-industries-2171.com
6 allée André Bourland - 21000 Dijon
Site de Chalon : 75 grande rue Saint-Cosme 
71100 Chalon/Saône

Manon Frérot, ancienne alternante en Licence 
Conception 3D FA et maintenant formatrice au 
sein du Pôle en Conception.

portes ouvertes
SAMEDI 25 FevrIer
9H - 16H
6 ALLÉE ANDRE BOURLAND - DIJON
75 GRANDE RUE ST COSME - CHALON

INSCRIPTION SUR
FORMATION-INDUSTRIES-2171.COM
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l alternance 
dans l’IndustrIe

et découvre nos nouveaux dIplômes
lIés aux nouvelles technologIes

de l’IndustrIe du Futur

LYCÉE EUGÈNE-GUILLAUME

LICENCE PRO 

« DES FORMATIONS EN LIEN
AVEC LES ENJEUX ACTUELS »

DÉCOUVREZ LES ARTS VIVANTS

La réputation du lycée professionnel 
Eugène-Guillaume à Montbard dé-
passe largement les frontières bourgui-
gnonnes. Il faut dire qu’il prépare, au 
cœur de la Metal Valley, à des forma-
tions uniques, comme nous l’explique le 
proviseur Laure Chouzet.

Quelles sont les filières d’excellence 
que vous proposez ?
«  Nous avons 2 filières post-bac très 

spécifiques et répondant à des enjeux d’actua-
lité  : une FCIL Technicien de maintenance et 
de conduite de centrale photovoltaïque et une 
mention complémentaire CND (contrôle non 
destructif). Pour cette dernière, une formation 
aux méthodes de CND permet d’envisager une 
certification COFREND niveau 1 ou 2. Ces 2 for-
mations, spécifiques et uniques sur le territoire, 
permettent en 1 an d’avoir une qualification 
et des compétences très prisées sur le monde 
du travail. Pourvoyeuses d’emploi, elles repré-

sentent une réelle opportunité pour les élèves. 
Une autre spécificité de notre lycée est le pôle 
maroquinerie, filière dans laquelle les élèves 
excellent dans un savoir-faire remarquable et 
leur ouvre les portes de l’industrie du luxe et du 
haut de gamme ».

L’employabilité des jeunes qui passent par 
votre établissement atteint, j’imagine, un 
taux record…
« Avec la crise énergétique que nous connais-
sons cette année ainsi que la prise de conscience 
de l‘importance des énergies renouvelables, 
la demande de techniciens qualifiés est expo-
nentielle. De nombreux champs de panneaux 
photovoltaïques voient le jour… il faudra de 
ce fait nombre de techniciens pour la mainte-
nance et la conduite. Il y a une vraie niche pour 
les jeunes désireux de s’emparer des nouvelles 
technologies en lien avec les enjeux actuels ».

N’est-ce pas aussi les liens puissants avec les 
entreprises qui fait votre force ?

«  Notre réseau entrepreneurial est actif, dy-
namique et déterminant pour la réussite de 
nos élèves. La vraie richesse du territoire de la 
Haute Côte-d’Or réside en un collectif désireux 
de promouvoir le territoire et d’accompagner 
les jeunes dans la réussite de leurs formations ».

La Licence pro mention Activités Culturelles et 
Artistiques, spécialité développement et gestion 
des activités physiques artistiques dans les arts vi-
vants, forme à la gestion et le développement des 
activités physiques artistiques dans le domaine 
des Arts vivants , particulièrement la danse et les 
Arts du Cirque.

La formation vise 
quatre compétences :
• Connaître les milieux artistiques et les techniques cor-

porelles qui leur sont propres : le cadre juridique, so-
cial et fiscal d’un établissement culturel public et/ou 
privé ; les techniques du spectacle vivant ainsi que la 
réglementation en vigueur

• Élaborer et concevoir des actions artistiques  : savoir 
analyser les données locales (études des publics, des 
institutions, des politiques artistiques), savoir mettre 
en relation ces données pour promouvoir les différents 
arts sur la base d’une mise en projet

• Gérer et coordonner un projet artistique : suivre les re-
lations avec les interlocuteurs et partenaires, animer, 
impliquer, réguler, gérer au plan financier

• Communiquer et promouvoir : élaborer une stratégie 
de développement pertinente ; développer des outils 
de communication adaptés ; les mettre en lien avec les 
différents réseaux d’information

12 av. Maréchal de Lattre de Tassigny
21500 Montbard
03.80.92.01.00.
lyc-eguillaume-montbard.eclat-bfc.fr

Laure Chouzet, proviseur du lycée Eugène-
Guillaume à Montbard

Modalités d'admission : Candidature sur https://ecandidat.u-bourgogne.fr de mai à juin
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PIGIER

LA BUSINESS SCHOOL DE L’ALTERNANCE
Dans l’enseignement supérieur à 
destination des entreprises, la réfé-
rence, en matière d’alternance, n’est 
autre que le groupe Pigier. Son cam-
pus dijonnais l’illustre parfaitement…

En 1850, lorsque Gervais Pigier fonda 
son école de commerce, c’était pour 
répondre au mieux au besoin de re-

crutement des entreprises. Être en adéqua-
tion avec le marché de l’emploi mais aussi 
sécuriser le parcours des jeunes restent 
dans l’ADN de ce qui est devenu depuis un 
groupe majeur de l’alternance à l’échelle 
nationale, présent dans pas moins de 30 
villes de l’Hexagone. Destiné aux post-bac 
jusqu’aux bac + 5, le campus dijonnais, on 
ne peut plus accessible (à deux pas de l’ar-
rêt du tram Europe Simone-Veil) propose 
des diplômes supérieurs reconnus par l’État 
(BTS, Bachelors, MBA) visant les compé-
tences clés de l’entreprise. Ainsi ceux-ci 
sont-ils organisés en 4 filières : marketing, 
commerce, administration & ressources 

humaines; comptabilité, gestion & finance; 
paramédical & social. 
Dès son premier entretien, où il peut dispo-
ser d’une aide à son projet professionnel, et 
après examen du dossier scolaire et diffé-
rents tests, s’il est retenu (la réponse inter-
vient en une dizaine de jours seulement), 
le jeune bénéficie d’un accompagnement 
optimum tout au long de sa formation. 
Avec la bienveillance, le professionnalisme 
et le savoir-être comme valeurs fondamen-
tales, l’Ecole Pigier n’a pas son pareil pour 
former les futurs acteurs de l’emploi sur la 
Bourgogne Franche-Comté. Que ce soit 
dans les entreprises ou au sein des collec-
tivités… Le campus dijonnais, qui s’appuie 
également sur une innovation perma-
nente – une vraie école 2.0 ! – afin d’être en 
phase constante avec les enjeux actuels, 
accueille actuellement 160 étudiants. Vous 
aussi, n’hésitez pas à rejoindre cette vé-
ritable école des métiers de l’entreprise !  
Ou, comme certains l’appellent, la Business 
School de l’alternance !

30 ÉCOLES ET CFA EN FRANCE

APPRENTISSAGE, ALTERNANCE OU INITIAL

INSCRIPTIONS SUR

PIGIER.COM

GESTIONNAIRE COMPTABLE ET FINANCIER

MANAGER DES AFFAIRES

BAC+4/5

DIJON@PIGIER.COM03 45 34 15 69

8 AVENUE JEAN BERTIN - 21000 DIJON

REJOINS PIGIER DIJON
LA BUSINESS SCHOOL DE L'ALTERNANCE !

REJOINS PIGIER DIJON
LA BUSINESS SCHOOL DE L'ALTERNANCE !

BAC+3

GESTIONNAIRE DES RESSOURCES HUMAINES

CHARGÉ.E DE DÉVELOPPEMENT COMMERCIAL

CHARGÉ.E DE COMMUNICATION WEB

DIRECTEUR.RICE DES
RESSOURCES HUMAINES

BAC+2

BTS MANAGEMENT COMMERCIAL OPÉRATIONNEL

BTS COMPTABILITÉ GESTION

ASSISTANT.E ET ATTACHÉ.E DE DIRECTION

Campus Pigier
8 avenue Jean Bertin - 21000 Dijon
03.45.34.15.69.
www.pigier.com

OSE 
L'AGRICULTURE
AVEC L'ANEFA

L'AGRICULTURE, DES MÉTIERS À OSER

L'AGRICULTURE RECRUTE

L'AGRICULTURE FORME

ANEFA Bourgogne-Franche-Comté @anefabfc www.anefa.org/bourgogne-franche-comte anefa-bfc@anefa.org

Venez découvrir le site spécialisé dans 
le recrutement en agriculture
L'inscription et le dépôt des offres sur 
le site sont gratuits

www.lagriculture-recrute.org À LA RECHERCHE D'UN
EMPLOI OU D'UN
SALARIÉ AGRICOLE ? 

NOUS AVONS LA
SOLUTION !

L'ANEFA Bourgogne-Franche-Comté
vous INFORME, vous CONSEILLE pour
trouver la formation qui vous convient : 

étudiants, jeunes 
demandeurs d'emploi 
reconversion professionnelle 
salariés déjà en poste 

L'ANEFA Bourgogne-Franche-Comté vous donne 
ENVIE à travers :

des interventions dans les établissements scolaires 
des visites d'exploitations 
des journées de promotion des métiers, emplois et 
formations, des forums, salons et foires

OSE   L'AGRICULTURE 
AVEC   L'ANEFA

Élevage
Grandes cultures
Maraîchage
Arboriculture
Pisciculture
Viticulture 
Forêts et bois
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« Chez les Compagnons du Devoir, 
on s’épanouit et on se forme
avec des personnes passionnées. »

Apprentis et formateurs chez les Compagnons du Devoir www.compagnons-du-devoir.com

En savoir plus

JOURNÉES  
PORTES OUVERTES
11 mars 2023

INCONTOURNABLE

SE FORMER AUTREMENT AVEC
LES COMPAGNONS DU DEVOIR 
Après la 3ème : 
Le parcours Post-Collège
Ce type de formation est adapté aux jeunes âgés 
de 15 à 25 ans, collégiens ou lycéens, désireux 
d’apprendre l’un des métiers des Compagnons 
du Devoir en visant l’obtention d’un CAP ou 
d’un Bac professionnel en alternance. L’ap-
prentissage s’effectue selon un mode d’alter-
nance de 4 à 6 semaines en entreprise suivies 
de 2 semaines en centre de formation.

Après un Bac général ou technolo-
gique : Le parcours Post-Bac
Cette formation s’adresse aux moins de 25 
ans, titulaires d’un Bac général ou technolo-
gique. Elle offre l’accès immédiat au « Tour de 
France », cette mobilité qui permet d’acquérir 
très vite beaucoup d’expérience. Rémunérés 
dès le début de la formation et placés en entre-
prise, les élèves ont 85% de leur temps de for-
mation consacré à la pratique et à la théorie du 
métier.

Après un premier diplôme 
du métier : Le parcours Prépa 
Tour de France
Cette formation est destinée aux élèves de moins 
de 25 ans, titulaires d’un premier diplôme (CAP, 
Bac professionnel) dans l’un des 30 métiers des 
Compagnons du Devoir. Elle permet de se per-
fectionner sur le Tour de France en multipliant 
les expériences professionnelles d’entreprise 
en entreprise, dans l’hexagone et à l’étranger.
Hébergés dans les établissements, les élèves 
sont rémunérés à 100% du SMIC. Ce parcours 
est un véritable tremplin vers des postes à res-
ponsabilité.

OU NOUS TROUVER
Centre de formation d’Auxerre : 
6 Rue Saint Pèlerin, 89000 Auxerre
Centre de formation de Besançon : 
25 Rue Jean Wyrsch, 25000 Besançon
Centre de formation de Dijon : 
1 Rue Jean Mazen, 21000 Dijon

SAINT-BÉNIGNE

LYCÉE GÉNÉRAL
LES ENFANTS DE SOCRATE… 
« Je ne suis ni athénien, ni grec, mais un 
citoyen du monde ! » Georges Bon, qui 
aime se définir comme un descendant 
de Socrate, pourrait faire, sans conteste, 
sien cette citation du père de la philo-
sophie. Le directeur du lycée général 
Saint-Bénigne qui multiplie les options 
et les innovations pour ses élèves – les 
secondes et les premières seront toutes 
équipées d’un iPad à la rentrée pro-
chaine – ne se focalise pas que sur la 
performance. Ce qui n’empêche pas un 
taux de réussite au bac record (99% !). 
Tout est fait dans cet établissement pour 
le bien-être des élèves mais aussi leur 
ouverture au monde. Entretien avec un 
dirigeant… éclairé !
 

omment se dé-
roule l’inscrip-

tion dans 
votre éta-

b l i s s e -
ment ?
«  Ce 

n’est jamais 
une inscription 

purement administra-
tive. Cela se passe tou-

jours lors d’une ren-
contre. Je vois 

l’intégra-
lité des 
élèves. 

C’est un 
v é r i t a b l e 

contrat de 
confiance que 

l’on établit avec cha-
cun d’entre eux lorsqu’ils sont en 3e. Dès leur 
entrée en seconde leur sont proposées des op-
tions – théâtre, cinéma-audiovisuel – en lien 
avec le projet culturel du groupe mais aussi 
management et gestion, en cohérence avec 
nos sections technologiques. Ils ont aussi la 
possibilité de prendre une 3e langue, italien 
ou chinois, grâce à une plateforme d’ensei-
gnement à distance. Sur le cycle terminal, dif-
férentes options peuvent s’ajouter, à l’instar du 
droit et grands enjeux contemporains. Nous 
proposons également maths complémentaires 

et maths expertes pour l’entrée dans l’enseigne-
ment supérieur. Huit spécialités enrichissent le 
choix d’un élève qui veut poursuivre en filière 
générale. Nous disposons aussi, grâce à un sys-
tème de passerelles, d’un dispositif original qui 
permet aux élèves de découvrir d’autres sec-
tions, technologique ou professionnelle. Ainsi 
celui qui ne se retrouverait pas dans la filière 
générale peut se réorienter… ce qui évite le dé-
crochage scolaire ».
 
Quelles sont les actions que vous mettez 
en œuvre pour l’orientation ?  » A la fin du 
1er trimestre, nous organisons «  une semaine 
Off  » pour tous les élèves de seconde, entiè-
rement dédiée à l’orientation. Les cours sont 
remplacés par des ateliers… où nous donnons 
du sens, en abordant différents thèmes. Des 
parents d’élèves mais aussi des professionnels 
de divers secteurs viennent témoigner, parta-
ger leurs expériences et leur parcours, parfois 
atypique. Rien n’est décidé d’avance  ! L’orien-
tation doit être pensée comme un parcours qui 
peut connaître des directions nouvelles, non 
comme une décision pédagogique qui tombe 
au troisième trimestre. A partir de la première, 
les élèves apprennent à utiliser la plateforme 
nationale Parcoursup pour préparer leur en-
trée dans l’enseignement supérieur; ils sont, en 
classe de terminale, particulièrement accom-
pagnés et les familles sont informées des mo-
dalités d’inscription ». 
 
Quid de l’ouverture à l’international ?
«  Nous accueillons – et c’est une nouveau-
té – deux lycéennes tchèques de la région de 
Prague. Elles sont en 1re générale et participent 
au programme « Un an en France ». Nous le re-
nouvellerons l’année prochaine, voire lui ferons 
passer une dimension supérieure. Nous tra-
vaillons aussi à des échanges avec l’Allemagne 
pour nos élèves germanistes. Nous bénéficions 
du label Certification Cambridge favorisant 
la promotion de la langue anglaise. Un projet 
d’avenir nous mobilise aussi autour de l’en-
tente franco-québécoise, afin de permettre à 
nos élèves de poursuivre leurs études dans ce 
pays… Notre lycée comprend un véritable volet 
international afin d’élargir les champs du pos-
sible pour tous ».
 
Vous faites également beaucoup pour favo-

riser l’art oratoire…
« Nous avons véritablement à cœur de promou-
voir l’oralité afin d’encourager nos élèves et de 
les préparer à la prise de parole argumentée. 
Courant avril en seconde, ils ont un stage d’im-
mersion professionnelle. A l’issue, ils passent 
devant un mini-jury une prestation d’élo-
quence. Cela nous permet de voir comment 
ils sont capables de partager leurs expériences. 
L’entraînement à l’oral se poursuit jusqu’à la 
terminale, par le biais d’un partenariat avec 
Sciences-Po Dijon. Quatre étudiants travaillent 
avec les volontaires tous les mardis soirs et c’est 
ouvert à toutes nos sections. Tout est fait pour 
préparer au mieux nos élèves au grand oral de 
la terminale, pour les épauler dans leur capa-
cité à argumenter, dans leur développement 
d’une pensée rationnelle et réfléchie. Cela doit 
être possible pour tous… C’est un outil critique, 
contre l’asservissement de la pensée. Nous 
sommes, si je puis dire, dans l’héritage grec de 
la rhétorique ! »
 
C’est la marque de fabrique du groupe 
Saint-Bénigne : l’accompagnement doit, 
j’imagine, être au cœur de votre action…
«  Les entretiens sont en effet réguliers avec le 
cadre éducatif de chaque niveau. Et ceux-ci 
ne sont pas focalisés que sur la performance 
mais aussi sur le bien-être et la progression de 
chaque  élève. Réduire la personne à ses notes, 
c’est limiter son possible. Un être humain est 
avant une personne toute en relation. Chacun 
doit réussir pour lui-même mais aussi au service 
de la communauté. Nous retrouvons ici le mes-
sage de Saint Vincent de Paul : « Zéro laissé pour 
compte et réussir tous ensemble » Ce sont des 
futurs citoyens du monde que nous formons… 
C’est en faisant cela que nous ne raterons pas 
les défis qui sont centraux aujourd’hui ! » 

Propos recueillis 
 par Camille Gablo

Georges Bon, directeur du lycée général Saint-
Bénigne qui met sur la voie de la réussite et de 
l’épanouissement personnel de chaque élève

« Les inscriptions sont ouvertes sur notre site. 
Nos prochaines portes ouvertes  

se dérouleront vendredi 28 avril »
99 rue de Talant - 21000 Dijon
03.80.58.33.43.
www.sb-lycee.fr
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CHANGER DE VOIE

JUSTINE RAUSSIN : 
« REMETTRE L’HUMAIN AU CŒUR DU TRAVAIL »
Sauter le pas, Justine Raussin l'a fait. Du statut de salarié à 
celui de chef d'entreprise. Riche de ces expériences dans des 
environnements de travail variés,  elle a décidé de  prendre 
son envol en créant son activité indépendante. Témoignage 
de cette psychologue de l'orientation qui aide aujourd'hui ses 

semblables à construire une vie profes-
sionnelle qui leur ressemble.

hanger de voie n'est pas forcé-
ment évident. C'est pourtant 

une expérience que vous avez 
vécue ?

Ce fut le point de départ de mon 
parcours professionnel. Après le bac, 

intégrer une école de commerce fut une forte 
déception. Le soutien de mon entourage et la 
rencontre avec une professionnelle de l’orien-

tation m’ont aidé à rebondir, jusqu’aux banc 
de la fac de psychologie. J’ai de suite 

adoré ces études, jusqu’à en faire 
mon métier. Après 7 ans d’exer-

lorisé, jusqu’à même parfois devenir une in-
jonction ! Il s’agit surtout de veiller à ses propres 
besoins, tout en restant au fait de l’évolution 
du marché. «  Suis-je épanoui? mes missions 
me motivent-elles  ? comment je me sens au 
travail  ? qu’est-ce qui mérite d’évoluer dans 
ma situation ? quelles sont les actualités de ma 
structure et du marché de l’emploi ? » Répondre 
régulièrement à ces questions permet de suivre 
le chemin qui nous convient le mieux.

Ce n'est pas toujours facile de trouver du 
sens à sa vie professionnelle ? 
Trouver ce sens implique de bien se connaître. 
Le sens est à la fois une direction à prendre et 
une signification accordée à une activité. Heu-
reusement, il se construit, en explicitant ses 
expériences, en faisant des liens avec sa propre 
histoire, en prenant de la hauteur sur ce qu’on 

vit. Des expériences de travail douloureuses 
peuvent aussi être créatrices de sens. Je peux 
me demander : Quelles traces j’aimerais laisser 
de mon existence  ? A quoi je souhaite contri-
buer dans ce monde ?

Que faire concrètement quand on ne se sent 
plus à sa place ?
Reconnaître qu’on ne se sent plus à sa place et 
s’autoriser à l’exprimer est déjà un grand pas 
pour entrevoir qu’un meilleur avenir est pos-
sible. Il s’agit aussi de comprendre sa situation 
pour identifier précisément sur quoi agir. La 
solution n’est pas la même si le déclencheur est 
relationnel que s’il est lié à nos missions. Ce ne 
sont pas des périodes faciles, prendre soin de 
soi et se ressourcer est essentiel pour avancer 
progressivement. Solliciter de l’aide ne rime 
pas avec faiblesse  ! Selon ce qui nous conduit 
au sentiment de ne pas être à sa place et son 
intensité, des actions spécifiques sont à mettre 
en place. 

Vous avez lancé Blablajob... Un espace de 
parole et de soutien pour se sentir moins 
seul... Quels sont les publics qui s'y ins-
crivent ?
Le BLABLAJOB est sollicité par des personnes 
en plein questionnement sur leur orientation 
et leur vie pro, qui cherchent comment sortir 
d’une difficulté ou qui sont en train de concré-
tiser un nouveau projet. Toutes ont en com-
mun de chercher des bulles d’humanité, des 

espaces ressources dans lesquels elles peuvent 
être elles-mêmes sans être jugées, s’exprimer 
librement tout en trouvant des clés concrètes 
pour avancer. Une nouvelle thématique est 
proposée à chaque séance (confiance en soi, 
peur de l’échec, prise de décision par exemple). 
Ce peut être une participation ponctuelle ou le 
rendez-vous qui booste chaque mois.

Vous utilisez le génogramme de carrière. De 
quoi s'agit-il ?
Cet outil prend la forme d’un arbre généalo-
gique simplifié au sein duquel on identifie nos 
héritages familiaux. On enquête sur les trans-
missions qui ont traversé les générations et qui 
peuvent impacter notre situation profession-
nelle. Le but ? identifier des ressources pour les 
mobiliser, repérer des limites pour s’en libérer, 
et ainsi créer sa propre histoire, tout en respec-
tant ses ancêtres. Les thématiques explorées 
peuvent être personnalisées selon la situation 
de la personne accompagnée  : les valeurs, la 
représentation du travail, le changement, la vi-
sion de la réussite, etc. Se relier à son histoire 
familiale est porteur de sens !

Propos recueillis 
par Jean-Louis Pierre

cice auprès d’étudiants, de de-
mandeurs d’emploi et de salariés, 
l’année 2021 fut un autre tournant 
dans mon parcours. Devenir en-
trepreneure (ce qui j’imaginais 
éventuellement pour ma fin de 
carrière) est devenu ma priorité. 
Le salariat et l’entrepreneuriat 
diffèrent à de nombreux égards 
(la prise de risques, la gestion du 
temps et des finances). J’ai dû 
développer de nouvelles compé-
tences, tout en m’appuyant sur 
ce qui faisait continuité avec mon 
passé professionnel : mon métier 
de psychologue de l’orientation. 
Si un changement de voie peut 
prendre différentes formes (chan-
gement de poste, de structure, de 
modalités d’exercice,   reconver-
sion….), il y a toujours certains 
points qui peuvent rester des re-
pères.

Vous avez finalement quitté une situation que l'on peut qualifier de 
confortable pour vous lancer dans une aventure entrepreneuriale 
dont on connaît les risques ?
Exactement ! Un choix contre lequel j’ai d’abord lutté jusqu’à m’autoriser 
à écouter mon intuition. Je n’étais pas malheureuse en tant que salariée, 
mon poste me plaisait et j’étais autonome tout en étant entourée d’une 
chouette équipe de travail. Mais l’envie de créer mon propre impact selon 
mes propres codes s’est accentuée, devenant l’étape incontournable que je 
pouvais regretter si je ne l’osais pas. Ce fut une façon de vivre pleinement 
ma vie dans une période de questionnements existentiels liés à la perte de 
ma grand-mère. Quand on sait d’où vient un besoin de changement, l’en-
vie peut coexister plus sereinement avec le risque. Je me suis sécurisée en 
me reconnectant au sens de cette décision et aux ressources développées 
tout au long de mon parcours. Ça n’a pas été un chemin facile, mais c’est 
celui que j’ai choisi avec le cœur. 

L'effet Covid a bouleversé la donne : télétravail, démissions, réorien-
tations, déménagements... Pensez-vous que ces situations vont s'ins-
crire durablement dans le temps et dans la façon d'appréhender son 
travail ?
Cette crise a révélé les mutations latentes. Il me semble que remettre l’hu-
main au cœur du travail, s’ouvrir à la flexibilité, à de meilleures conditions 
de travail au service d’un projet de vie vont rester des priorités. Cela va 
demander des transformations profondes pour être durables. C’est une 
réelle occasion de réenchanter le monde du travail. Il en va de la respon-
sabilité de chacun.e  : travailleurs, professionnels de l’accompagnement, 
employeurs, pouvoirs publics.

Il est désormais difficilement concevable de faire toute sa vie profes-
sionnelle au même endroit ?
Les parcours professionnels sont marqués par l’imprévisibilité du monde 
actuel. Aujourd’hui, un salarié qui reste sur un même poste de travail peut 
parfois être jugé comme manquant d’adaptation. Le changement est va-

335068100

Rue du Fort de la Motte Giron
DIJON - 03 80 41 00 60

0211986v@ac-dijon.fr

Pour se former aux métiers d’un secteur qui recrute

propose des formations
allant du CAP au BTS

par la voie scolaire ou l’alternance

CAP ET BACS PROFESSIONNELS
débouchant sur les métiers de la maçon-
nerie, du bois, de la taille de pierre, des
travaux publics, de bureau d’étude, de
géomètre et de la peinture et de la finition.

BAC TECHNOLOGIQUE STI2D
après une 2nde générale et tech-
nologique Design Architecture et
Technique

5 BTS destinant aux métiers de
la performance énergétique des
bâtiments, du commerce des ma-
tériaux,de géomètre et topographe,
du bâtiment et des travaux publics.

Nos diplômes

JOURNÉES
PORTES OUVERTES

VENDREDI 3
& SAMEDI 4
MARS 2023

LE LYCÉE LES MARCS D’OR

Justine Raussin

suite page 7

Justine Raussin
Psychologue spécialisée dans l'orientation et 
les transitions professionnelles
07 86 33 92 06 - contact@justineraussin.com 
justineraussin.com

suite de la page 6
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FORMAPI 

SELFORME, ACTEUR INNOVANT
DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE 
En pleine croissance, SELFORME est 
reconnu comme un Organisme référent 
de la formation en alternance. Ses do-
maines de compétences : le marketing, 
la vente, le commerce, ainsi que les mé-
tiers administratifs et du numérique

Créé en 2011 et installé à Dijon, Selforme 
est un Organisme de Formation par l’ap-
prentissage et en formation profession-

nelle continue ... Sa force ? Proposer des forma-
tions sur mesure pour répondre aux demandes 
en s’appuyant sur trois axes majeurs  :  indivi-
dualisation de la formation, multi-modalité 
pédagogique et employabilité. Au service des 
talents et des employeurs des territoires.
Trois exemples des savoir-faire de SELFORME
- Les métiers de la structuration du sport
Le développement marketing, commercial 
et administratif du sport est devenu un enjeu 
majeur de la filière. SELFORME propose ainsi 
un panel de Titres Professionnels. Parmi eux  : 
le TP Chargé de Promotion Marketing   Sportif 
(CPMS) qui permet d’élaborer une stratégie 
commerciale, l’organiser et la mettre en place 
pour les acteurs sportifs (clubs, comités, ligues, 
collectivités, associations…).

- La création de CFA d’entreprises
Créer leur propre CFA permet aux entreprises 
d’élaborer des contenus de formation sur me-
sure sur des métiers dits « en tension » ou spé-
cifiques. SELFORME accompagne ses entre-
prises partenaires pour la création, clé en main, 
de leur propre CFA. Dernier exemple  : la CRC 
Academy, installée à Ahuy, avec la création 

spécifique du TP Conseiller Relation Clientèle 
à Distance.
- Le déploiement d’offres de formations Numé-
riques
NUMEUM Bourgogne Franche-Comté, syndi-
cat des entreprises du Numérique, a créé l’OFA 
du Numérique. Il s’appuie sur les compétences 
de SELFORME pour proposer et créer des for-
mations adaptées aux besoins des entreprises 
NUMEUM.

03 80 74 87 65 -  contact@selforme.com

 

administratif 
marketing NUMÉRIQUE 

commerce 

z

CONTACTEZ-N    US !

UNIQUE

VOCALIB 
LE MEILLEUR DE L’ORIENTATION DEPUIS RAHAN
Après avoir été spécialisé dans 
les solutions particulières à l’ANPE 
–  où il a notamment excellé dans 
le recrutement pour Ikea – mais 
aussi après avoir développé le 
Service public de l’orientation à la 
Région, Muriel Hennequin a créé 
Vocalib. Une démarche unique 
pour que chaque jeune, de la 3e à 
bac+3, puisse trouver sa vocation 

et définir la meilleure orien-
tation possible. Explications 
passionnantes avec un grand 
professionnel qui sauva vous 
indiquer la bonne direction… 
Beaucoup plus fiable que le 
coutelas de Rahan !
 
e rôle de l’Éducation nationale est 
de développer le savoir de tous les 
enfants mais elle ne les fait pas vrai-
ment réfléchir sur ce à quoi les com-
pétences développées vont leur 
servir. C’est là où Vocalib intervient. 
Il est avant tout question de mé-

tiers, l’orien-
tation n’étant 
que le chemin 
choisi pour 
aller quelque 
part  », met en 
exergue Mu-

riel Hennequin, tout en dévoilant :  «  Je 
vais travailler avec les jeunes sur leurs 
goûts, leurs intérêts et leurs valeurs. Je 
les aide à cadrer leur réflexion afin qu’ils 
puissent trouver eux-mêmes les solutions. 
C’est un processus logique qui fait que 
j’emmène chaque jeune adulte à prendre 
conscience de ses attentes et de ses possi-
bilités. C’est ensemble que nous construi-
sons une méthode de description du mé-
tier qu’ils souhaitent faire et permettant 
de l’identifier parmi les 220 métiers qui 
existent. Trois pistes sont élaborées et 
nous allons alors œuvrer sur la réduction 
des risques d’erreur, ce qui passe par une 
documentation sur les métiers ou les sec-
teurs qui ont émergés ». Une DropBox est 
alors mise à leur disposition : elle contient 
toutes les sources d’information leur per-
mettant de parfaire leurs connaissances 
de ce qui a retenu leur attention, d’objec-
tiver leurs représentations, d’argumenter 
leurs choix. « En les poussant dans leurs 
retranchements au cours de 2 entretiens 
de 3 heures chacun, je les amène à ex-
primer leurs motivations profondes. Une 
hiérarchisation peut alors s’opérer et l’un 

des trois métiers se détache. A toutes les 
phases, ce sont eux qui décident… si bien 
qu’ils s’approprient complètement le pro-
jet. In fine, l’orientation scolaire découle 
de fait !  ». L’expertise de Vocalib (et son 
accompagnement) se poursuit durant 12 
mois. 
Vous comprenez mieux pourquoi Vocalib 
fait des émules sur la métropole comme 
sur l’ensemble du territoire national, mais 
aussi dorénavant au Portugal, pour les ex-
patriés du lycée français de Lisbonne… Il 
intervient en présentiel comme en distan-
ciel.
Alors que tout un chacun parle de l’orien-
tation en négatif (faites un sondage au-
tour de vous, et vous le constaterez), Mu-
riel lui ne l’évoque que positivement. Il 
faut dire que toutes celles et tous ceux qui 
ont bénéficié de son savoir-faire vivent 
aujourd’hui de belles aventures estudian-
tines et professionnelles !
 

Camille Gablo

Mme l’ambassadrice…
Anne Tartelin-Pobelle représente une des meilleures ambassadrices 
de Vocalib. Lorsque des parents lui confient que leur progéniture hé-
site sur leur avenir, elle leur conseille tout de go de se tourner vers Vo-
calib. Ses trois enfants ont bénéficié pleinement des conseils éclairés 
de Muriel Hennequin. Cela a commencé avec Augustin, au moment 

où il passait son bac S car « cela menait à tout » : « Il ne savait pas quoi 
faire par la suite et c’était lors de la première année de Parcoursup. Vo-

calib lui a permis de mettre ses idées au clair et de faire le tri. Il était passionné par les chiffres et 
il a intégré l’IAE de Dijon jusqu’à la Licence. Il achève après un parcours sans faute un Master 2 à 
l’IAE de Lyon ». Même chose pour sa fille Lucie, qui, elle, se voyait suivre le sillage de Saint-Exu-
péry et être pilote de chasse depuis sa plus tendre enfance alors qu’elle était myope. Avec Vocalib, 
elle a pu s’ouvrir d’autres horizons. Direction, après un bac scientifique, la prépa PRAT’S à Cluny 
et, actuellement, les concours d’entrée aux écoles d’ingénieur. Pour la dernière aussi, Amélie, 
qui est confrontée au choix des options en Seconde à Carnot, Vocalib lui a montré le chemin. Et 
ce, après avoir identifié le domaine dans lequel elle souhaite exercer : la psychologie. Si bien que 
ses pré-choix s’arrêteront sur les options géopolitique, langues et mathématiques… « Je n’avais 
jamais vu une telle démarche… », glisse cette maman, qui, pourtant, travaille dans le monde de 
la formation continue depuis de très nombreuses années. C’est dire !

Muriel Hennequin, dirigeant de Vocalib, sait trouver les 
bons chemins d’orientation…

Anne Tartelin-Pobelle

vocalib.fr
46 rue Alphonse de Lamartine
21600 Longvic
06.15.11.37.98.
vocalib@free.fr

Renseignements : http://www.selforme.com/
03 80 74 87 65, contact@selforme.com

100% de réussite pour la première promotion 
du Titre Professionnel Concepteur 
Développeur d’Applications !
Crédit photo : SELFORME
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10 BONNES RAISONS
DE REJOINDRE L’ADMR

 

NOUS NOUS BATTONS POUR 
UNE MEILLEURE RÉMUNÉRATION

   
NOUS SOMMES TRÈS ATTENTIFS 
À LA QUESTION DES TRANSPORTS

 

NOUS SOMMES AUX CÔTÉS 
DE NOS SALARIÉS

VOUS VOUS SENTIREZ 
PROFONDÉMMENT UTILE

 

NOUS CRÉONS DES EMPLOIS
PARTOUT, POUR TOUS
… ET QUI ONT DU SENS

NOUS RESTONS FIDÈLES 
À NOS VALEURS

NOUS AVONS UNE PRIORITÉ :  
L’HUMAIN AVANT LE PROFIT

NOUS SOMMES ATTACHÉS 
À LA PROXIMITÉ 

NOUS DÉVELOPPONS 
VOS COMPÉTENCES

 

NOUS NOUS PRÉOCCUPONS DE VOUS
ET DE CEUX QUI VOUS SONT CHERS

WWW.FEDE21.ADMR.ORG
Pour candidater :

03 80 51 47 51 INFO.FEDE21@ADMR.ORG
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COIFFURE & ESTHÉTIQUE

FUTURA : L’ÉCOLE DIJONNAISE PAR EXCELLENCE
L’école Futura, qui rayonne depuis le 
quartier de la Fontaine d’Ouche, n’est 
pas une école comme les autres. Ap-
partenant, depuis septembre dernier, au 
« Cercle de l’Excellence » des meilleures 
écoles françaises selon L’Oréal, elle ap-
porte sa pierre à la vie de la cité. 
 

Plusieurs pages seraient nécessaires s’il 
fallait détailler les nombreux points qui 
font de l’école Futura la référence pour 

former les futur(e)s professionnel(lle)s de la 
coiffure et de l’esthétique. Cette structure, pilo-
tée de main de maître par Véronique Zeroual, 
ouvre en grand les portes de l’emploi aux jeunes 
diplômés (du CAP au BTS). Ce « CFA accéléra-
teur de carrière » – tous les diplômes étant ac-
cessibles en apprentissage, si bien que toutes 
et tous peuvent désormais accéder à ses ensei-
gnements – a œuvré depuis son origine à l’épa-
nouissement professionnel de pas moins de  
4 000 jeunes. 
Tout en leur inculquant le savoir-faire mais 
aussi le savoir-être, elle les implique égale-

ment dans la vie de la cité. Et ce, en organisant 
nombre d’opérations tournées vers l’extérieur. 
«  Nous sommes un CFA pleinement investi 
dans la cité  », aime rappeler la directrice, qui 
multiplie les actions solidaires, telles la parti-
cipation au Téléthon ou encore le partenariat 
avec le Centre Georges-François Leclerc. Sa-
chez aussi que l’école Futura et le CFA Aftral 
(transports logistiques) basé à Longvic orga-
niseront, le 29 mars prochain, une opération 
intitulée : «  B’elles comme un camion !  ». Ob-
jectif : « dégenrer les métiers » et lutter contre 
nombre de préjugés qui perdurent. «  Nous 
sommes implantés dans la ville depuis des 
décennies et nous ne fonctionnons pas en au-
tarcie », souligne Véronique Zéroual, non sans 
insister : « L’altérité a une importance capitale. 
Nous nous occupons des jeunes qui, plus tard, 
dans leurs métiers, s’occuperont des autres. 
Et, tout en préparant nos jeunes au monde de 
l’entreprise, nous formons aussi les citoyens de 
demain ».

www.ecolefutura.com - 03.80.71.14.00.
10 rue du Tire Pesseau - 21000 Dijon

Véronique Zéroual, directrice générale de 
l’école Futura
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LA RÉFÉRENCE DU SERVICE À LA PERSONNE

formation 
inscris-toi ! 

100 %  en alternance

en france
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